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Lors de sa démission, le pape 
Benoît XVI a annoncé que le 
prochain pape devra donner une 
nouvelle orientation à l’Église et 
c’est ce que François a fait. Sa 
proximité avec le peuple, son       
ouverture d’esprit et sa simplicité 
ont fait en sorte que ses fidèles 
l’admirent beaucoup, bien que ses 
décisions ne fassent pas toujours 
l’unanimité au Vatican.  
Sa grande force, selon le père 
Hervé, c’était son travail auprès 
des plus démunis, des réfugiés et 
des femmes, peu importe leur 
classe sociale ; c’est un élément qui 
le distingue beaucoup des autres. 
Au terme de son voyage en Syrie, 
le Saint-Père avait ramené avec lui 
deux familles de réfugiés musul-
manes et le Vatican a absorbé les 
couts reliés à leur intégration en 
Italie. L’homme d’Église raconte : 
« À Saint-Pierre-de-Rome, il y        
a des personnes en situation      
d’itinérance qui y vivent et qui 
n’ont jamais pu visiter le Vatican, 
puisqu’il faut être propre et bien 
habillé pour la visite. Profitant 
d’une journée fermée au public, un 
cardinal de Rome chargé de la 
pauvreté les a amenés faire une 
visite guidée des lieux, qui s’est  
terminée avec l’arrivée du pape 
François pour un repas pizzas et 
boissons gazeuses ! Depuis, une 
section du Vatican a été trans-   
formée en douches publiques pour 
qu’ils puissent se nettoyer et il a 
demandé à des coiffeuses de se 
porter volontaires à aller couper 
leurs cheveux sur une base 
régulière. » 
Le pape François a également    
mis l’accent sur d’autres sujets 
modernes tels que les change-
ments climatiques, le discours     
interreligieux, l’avancement des 
femmes dans des rôles clés de 
l’Église catholique ainsi que la  
paix et la réconciliation avec les 
membres des Premières Nations. 

Premières Nations, Métis  
et Inuits 

Travaillant auprès des Premières 
Nations depuis le début de sa      
vocation, le père Sauvé a à cœur    
la réconciliation. Il a même 
développé un fonds dans le diocèse 
de Hearst-Moosenee à cet effet. Il 
est également le vicaire épiscopal à 
la réconciliation du diocèse. Le 
passage du pontife en 2022 au 
Canada n’était pas longuement 
planifié comme le sont habituelle-
ment ses voyages à l’international. 
« D’habitude ses déplacements sont 
planifiés des années à l’avance, 
tandis que là, la préparation 
n’avait été que de quelques mois. » 
En effet, le pape François a           
accueilli au Vatican des représen-
tants des Premières Nations, des 
Métis et des Inuits en mars 2022. 
Ces échanges ont été empreints   
de récits bouleversants livrés par 
des survivants des pensionnats  
autochtones. Touché par ces témoi- 
gnages, le pape a exprimé son  
désir de se rendre au Canada afin 
de contribuer plus directement    
au chemin de guérison et de          
réconciliation. 
« Il avait appelé cela un pèlerinage 
pénitentiel, afin de présenter ses 
excuses pour le rôle du clergé dans 
les abus et les tentatives d’assimi-
lation forcée. Bon, ça dépend où et 
à qui tu parles, mais beaucoup 
d’Autochtones ont trouvé que le 
fait qu’il vienne s’excuser, déjà    
c’était une première et l’image    
qui marque c’est celle d’un homme 
de 85 ans, en fauteuil roulant, qui 
se déplace jusqu’au Canada », 
raconte le père Sauvé.  
Le prêtre poursuit en racontant 
que le coup de force du pape 
François a été lorsqu’il a répondu 
aux questions des journalistes à 
bord de son avion pour retourner 
à Rome. « Le journaliste lui a      
demandé ce qu’il pensait des pen-
sionnats autochtones et il a bien 

choisi ses mots pour lui répondre : 
c’est un génocide culturel. En     
disant ces mots, il dénonçait    
aussi le rôle du gouvernement      
de l’époque, de la Couronne         
britannique d’avoir créé de telles 
institutions. » 
Le curé de la paroisse de Hearst est 
d’accord avec cette affirmation, 
premièrement parce que ce sont 
des individus et non l’Église qui 
faisaient subir des abus aux         
enfants, mais également parce 
qu’avec son expérience, il est        
témoin de ce génocide culturel. 
« Quand j’étais jeune prêtre, les 
membres de la communauté 
d’Aroland de ma génération, située 
au nord de Geraldton, parlaient 
tous la langue ojibwée. Main-
tenant, 30 ans plus tard, les plus 
jeunes générations ne connaissent 
plus la langue. Leurs parents    
crai-gnaient que leurs enfants 
subissent le même sort de racisme 
qu’ils avaient vécu. » 
Dans l’histoire, les cérémonies    
ancestrales et croyances autoch-
tones étaient interdites, perçues 
comme celles du démon. Cette 
théorie s’est révélée fausse avec le 

temps, l’officiant avoue même qu’il 
a fait tous les types de cérémonies. 
« J’ai dit à l’évêque que je fais les 
rituels autochtones et qu’il n’y 
avait pas de démon dans cela, on 
passe notre temps à prier », dit-il 
en riant. « Quand on ne connait 
pas quelque chose, on a peur et tu 
ne peux plus entrer en dialogue 
lorsque tu as peur, il faut qu’il y ait 
un lien de confiance. » 
Il reste encore beaucoup de 
catholiques au sein des commu-
nautés autochtones. Les prêtres du 
diocèse de Hearst-Moosenee ont 
même adapté certaines céré-
monies sacrées pour y inclure des 
éléments tirés des rituels autoch-
tones. « J’ai rencontré une femme, 
Rosella Kinoshameg, qui n’est pas 
diacre, mais elle a le même mandat 
qu’un diacre. C’est une femme   
extraordinaire qui a un pouvoir 
dans sa communauté et elle est 
âgée de près de 80 ans. Elle est 
également infirmière autorisée, 
donc elle unit ses connaissances  
de la médecine traditionnelle   
enseignée par sa mère à la science 
et sa spiritualité à la religion 
catholique. Elle s’est même rendue 
à Rome dans une délégation de 
femmes issues des Premières   
Nations de partout dans le monde 
pour rencontrer le pape François, 
elle était la représentante du 
Canada », explique père Hervé. 
Le pape François a toutefois   
marqué un tournant dans l’histoire 
du Canada, malgré que certains 
trouvent qu’il n’est pas allé assez 
loin dans ses discours, notamment 
en omettant de nommer les  
abus subis par les survivants   
des pensionnats autochtones. Les 
mem-bres du clergé qui tissent   
des liens avec les populations   
des Premières Nations croient 
toutefois dans l’adaptation et   
l’acceptation de l’autre, tel qu’il est.

Les douze années que le pape François a passées à la tête de l’Église catholique ont été marquantes à 
plusieurs égards. Le curé de la paroisse Notre-Dame de l’Assomption à Hearst, Hervé Sauvé, souligne 
les nombreuses prises de position plus progressistes que le pape a soutenues pendant son règne.

Par Renée-Pier Fontaine - IJL – Réseau.Presse – Le Nord 

Rosella Kinoshameg 
Photo : Cardus/web

Le père Hervé Sauvé, curé de la paroisse 
Notre-Dame de l’Assomption à Hearst, 
vicaire épiscopal à la réconciliation  
Photo : Renée-Pier Fontaine - Le Nord

Entre pardon et espérance : le pontificat de 
François à travers les yeux du père Hervé Sauvé
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Né Jorge Mario Bergoglio, à 
Buenos Aires en Argentine, 
François est devenu en mars 2013 
le premier pape originaire des  
Amériques, le premier jésuite à  
accéder au trône pontifical, et le 
premier à porter le nom de saint 
François d’Assise. Ces symboles 
ont défini dès le départ un pontifi-
cat résolument axé sur la pauvreté, 
la justice sociale et une certaine 
austérité. 

C o n t r a i r e m e n t  à  s e s  
prédécesseurs, il a rejeté le faste de 
la charge pontificale. Il a notam-
ment renoncé à vivre dans le palais 
apostolique pour loger dans une 
résidence plus modeste et s’est   
déplacé dans des véhicules dis-
crets. Cette posture se voulait en 
cohérence avec sa vision d’une 
Église « pauvre pour les pauvres ». 
Tout au long de son pontificat, 
François a multiplié les gestes et 
les paroles en faveur des plus     
vulnérables. Il a instauré les  
« vendredis de la miséricorde », 
visitant chaque mois des popula-
tions marginalisées, qu’il s’agisse 
de sans-abri, de prisonniers ou de 
migrants. Dans les premiers jours 

de son pontificat, il s’était rendu 
dans une prison pour y laver les 
pieds de détenus, un geste fort et 
inhabituel dans le cadre liturgique. 
Son approche pastorale s’est    
aussi exprimée dans les débats 
contemporains. Il a fait de l’écolo-
gie une préoccupation centrale de 
l’Église catholique, entre autres 
par la publication de l’encyclique 
Laudato Si’,  appelant à une    
« conversion écologique » face    
aux dérèglements climatiques. 
Le pape François a également 
marqué son temps par ses efforts 
en matière de réconciliation,     
particulièrement avec les peuples 
autochtones du Canada. En 2022, 
il s’est rendu sur place dans un 
« pèlerinage de pénitence », au 
cours duquel il a reconnu les torts 
causés par des membres de l’Église 
dans les pensionnats autochtones, 
qualifiant les faits de « génocide ». 
Ce voyage a été suivi par un rejet 
officiel de la « doctrine de la décou-
verte », longtemps invoquée pour 
justifier la colonisation. 
Son action en faveur du dialogue 
interreligieux a été constante. Il a 
noué des liens étroits avec des 
représentants du judaïsme, de   
l’islam, ainsi qu’avec d’autres    
confessions chrétiennes. Il a ainsi 
entrepris ou renforcé des rappro-
chements avec les patriarches     
orthodoxes, les leadeurs anglicans 
et les évangéliques. 
Malgré une volonté affichée de    
réforme, le pape François a dû 
composer avec des résistances     
internes. Son style et certaines de 
ses décisions ont été critiqués par 
des membres conservateurs de la 
hiérarchie ecclésiastique. Plusieurs 
évêques et cardinaux ont exprimé 
leur désaccord, en particulier sur 
l’accueil des divorcés remariés ou 

la place accordée aux femmes  
dans la gouvernance vaticane. 
Si quelques femmes ont accédé à 
des fonctions de direction au sein 
du Vatican, les revendications plus 
larges sur le rôle des femmes dans 
l’Église — notamment la question 
de l’ordination — sont restées sans 
suite. 
Avant sa mort, le pape François 
avait nommé 83 des 132 cardinaux 
actuellement en fonction et autori-
sés à voter pour son successeur. Il 
laisse ainsi une empreinte durable 
sur le prochain conclave, qui devra   

choisir un nouveau pontife à   
l’image ou en rupture avec son 
héritage. 
Une période de deuil s’ouvre au 
Vatican, accompagnée des tradi-
tionnels novemdiales, neufs jours 
de prières et de célébrations. Le 
corps du pape François sera exposé 
dans la basilique Saint-Pierre, où 
les fidèles pourront lui rendre 
hommage. Le monde catholique 
attend désormais de connaitre la 
direction que prendra l’Église 
après ce pontificat atypique et 
marquant.

Le Vatican a annoncé la mort du pape François à l’âge de 88 ans. 
Hospitalisé en février dernier pour une double pneumonie, il avait 
brièvement repris ses fonctions publiques à l’approche de Pâques, 
malgré une santé chancelante. Son décès met fin à douze années 
d’un pontificat singulier, souvent qualifié d’historique.

Par Kristophe Bédard 

Le pape François, prononçant un discours 
au nom de l’Église catholique. 
Photo : La Provence/Web

Photo : Handout/VATICAN MEDIA/AFP/web

Le pape François, mort à 88 ans
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Le mardi 22 avril a eu lieu un débat électoral 
télévisé entièrement consacré aux enjeux de         
la francophonie canadienne. Probablement          
le dernier grand rendez-vous attendu dans la 
présente campagne électorale, cet évènement 
était très certainement le bienvenu. 
Le débat a réuni à Ottawa des représentants des cinq     
principaux partis politiques. 
Martin Champoux du Bloc québécois, François Choquette 
du Nouveau Parti démocratique, Joël Godin du Parti     
conservateur du Canada, Steve MacKinnon du Parti libéral 
du Canada et Jonathan Pedneault du Parti vert. 
Pendant une heure, ils ont débattu d’un grand nombre de 
sujets : seuils d’immigration, santé et places dans les 
garderies bien entendu, mais aussi fonction publique,     
traduction, médias, commissaire aux langues officielles,   
financement des petits établissements universitaires, 
ayants droit, réconciliation avec les communautés             
autochtones (et gouverneure générale), etc.  
Alors que toute notre attention est accaparée par la       
question de l’incertitude économique et des relations   
commerciales avec les États-Unis, le Canada est pourtant 
confronté à d’autres défis, à commencer par la question de 
la protection, si ce n’est de la survie, des communautés 
francophones partout au pays. 

Un débat très animé 
Le moins que l’on puisse dire c’est que ce débat a été très 
animé.  
À plusieurs reprises, les candidats parlaient en même 
temps, ne se gênant pas pour interrompre leurs adversaires 
ou pour parler plus longuement que le temps qui leur avait 
été alloué. 
La vivacité des échanges pourrait donner l’impression que 
les choses vont mal et il faut y remédier le plus rapidement 
possible. D’ailleurs, n’est-ce pas ce que l’on entend lorsque 
l’on parle de francophonie au Canada ? La population   
francophone est en déclin. L’offre des services en français 
aussi. Des communautés disparaissent.  
Pourtant je n’ai pas perçu que les partis politiques 
partageaient ce sentiment d’inquiétude, pour ne pas dire 
d’urgence. J’y ai plutôt vu un large consensus. 

Une réponse à tout 
Si on leur avait posé la question « Trouvez-vous que les 
choses vont bien en matière de francophonie ? », je pense 
bien que tous les candidats, peu importe leur affiliation 
politique, auraient plutôt répondu oui. 
Car les réponses fournies à la plupart des questions étaient 
essentiellement les suivantes : oui, il y a des défis, mais on fait 
des efforts qui vont éventuellement donner des résultats. 
Oui, des seuils d’immigration francophone sont difficiles à 
atteindre, mais on s’améliore et on y parviendra. On va 
même les augmenter. 
Oui, l’offre et la qualité des services de santé et d’éducation 
laissent à désirer, mais soyez patients, car la main-d’œuvre 
s’en vient. D’autant plus que l’on va atteindre nos seuils 
d’immigration. 
Oui, le bilinguisme dans la fonction publique fédérale et 
l’offre de services publics posent problème, mais les           
règlements internes du gouvernement qui seront bientôt 
adoptés vont transformer la situation. En plus, on aura un 
nouveau commissaire aux langues officielles qui aura plus 
de « mordant » (le mot est revenu souvent lors des 
échanges). 
Oui, on est d’accord, l’intelligence artificielle ne peut pas 
remplacer des traducteurs, alors on va faire les ajustements 
nécessaires en donnant plus de ressources. 
Oui, plusieurs médias francophones risquent de devoir 

cesser leurs activités bientôt, mais on est en train de mettre 
au pas les géants du web. 
Oui, la survie des petites universités est en péril, mais le 
financement sera éventuellement au rendez-vous. 
Bref, toutes les réponses fournies par les candidats     
reprenaient essentiellement le même argument : il manque 
actuellement d’argent et de ressources humaines (la    
main-d’œuvre), mais on va investir plus et ça donnera      
des résultats. 

Si les choses étaient aussi faciles… 
Mais ce raisonnement est profondément fallacieux. À 
répéter sans cesse que les problèmes se résorberont 
lorsqu’il y aura plus d’argent, on confine d’emblée les    
communautés linguistiques les plus vulnérables à être dans 
une position perpétuelle de demandeurs. Elles sont ainsi 
à la merci du bon vouloir des bailleurs de fonds. 
Mais ça fait des années que les communautés linguistiques 
minoritaires demandent ces ressources, sans obtenir de 
réels résultats.  
La solution n’est tout simplement pas là. Elle passe par une 
refonte des modèles de gouvernance. Les francophones 
doivent avoir une place dans les centres de décisions, là où 
les véritables enjeux font l’objet de discussions.  
Ils doivent, par exemple, être présents dans les conseils 
d’administration des établissements de santé, du    
milieu scolaire — de la petite enfance à l’université —, 
et rendre compte de leurs actions aux communautés       
qu’ils représentent.  
Ils doivent pouvoir se prononcer et même approuver les 
choix du diffuseur public (Radio-Canada) et pour les autres 
médias (le CRTC), aussi sur les orientations de la fonction 
publique (que ce soit à propos du commissariat aux langues 
officielles ou des décisions du secrétariat du Conseil du  
trésor, l’employeur de la fonction publique fédérale).  
Bref, la francophonie canadienne doit être traitée comme 
un décideur de politiques publiques de plein droit. 
Si on devait s’en convaincre, il n’y a qu’à observer     
l’influence qu’a eue la Fédération des communautés     
francophones et acadienne (FCFA) durant le débat. À de 
nombreuses reprises, ses propositions ont été mentionnées 
par les candidats. Voilà qui illustre bien l’importance de 
recevoir des avis des communautés francophones. 
À une exception près, aucun parti n’a présenté de telles    
solutions lors de ce débat. L’exception a été le Bloc     
québécois, qui a rappelé que les décisions concernant 
l’avenir du français au Québec devaient être prises par le 
gouvernement du Québec et non par le gouvernement 
fédéral. 
Cette solution n’aidera évidemment pas les communautés 
francophones hors Québec. 

Commencer par donner l’exemple  
Par ailleurs, tous les partis politiques ont manqué une      
excellente occasion de faire preuve de leadeurship sur   
l’enjeu de la gouvernance lors du débat.  
Aucun des candidats n’était un francophone hors Québec.  
Sans enlever aucun mérite aux candidats qui ont participé 
à ce débat (ils ont tous un CV impressionnant), on ne peut 
s’empêcher de penser qu’il existe d’excellents candidats 
francophones de l’extérieur du Québec qui auraient pu 
prendre part à un débat sur des enjeux qui les touchent    
directement. 
Le débat était le fruit d’une collaboration entre 
Radio-Canada, les médias écrits membres de 
Réseau.Presse et Francopresse, qui ont participé 
à l’élaboration des questions. 

Geneviève Tellier,  
chroniqueuse – Francopresse

Élections fédérales : finalement, la francophonie  
ne se porte pas si mal… non ?
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La directrice générale et greffière 
de la Municipalité, Guylaine 
Coulombe, a annoncé aux élus la 
semaine dernière lors de la réu-
nion ordinaire du conseil que les 
demandes de dons à la Caisse      
Alliance et à TC Énergie ont toutes 
deux étés approuvées pour le 
50e anniversaire de Mattice-Val 
Côté. Les dons de 2 500 $ chacun 
s’ajoutent aux 5 000 $ des fonds   
de la réserve en développement 
économique, pour un total de       
10 000 $.  
« Il serait important de choisir  

une date à laquelle tous les élus 
pourront participer, et d’éviter     
les mois d’été compte tenu des    
vacances de tout un chacun. La 
Journée des Franco-Ontariens      
et Franco-Ontariennes aura lieu    
le jeudi 25 septembre, si jamais   
on veut faire un lien avec le 50e du 
drapeau. Je crois qu’il pourrait       
y avoir une programmation à      
différentes dates aussi », déclare 
Mme Coulombe.  
La conseillère Sophie Gagnon était 
rassurée de savoir que plusieurs 
dates étaient possibles. Elle avait 

mentionné auparavant vouloir    
organiser le volet des festivités se 
déroulant à Val Côté, proposant un 
évènement extérieur pendant la 
saison estivale avec un repas style 
barbecue pour les résidents. 
Le personnel municipal souligne 
également que le Programme d’ap-
pui à la francophonie ontarienne 
reçoit présentement les nouvelles 
demandes et que le volet Commu-
nauté et culture couvre de 80 % 
des frais admissibles du projet. Le 
processus est assez long, toutefois 
plusieurs dépenses pourraient  
être couvertes par le programme si 
jamais la demande est approuvée.  
Le conseil a décidé de mettre sur 
pied un comité formé du personnel 
municipal et des élus seulement, 
afin de simplifier l’organisation 

dans un temps limité. « Si les    
organismes communautaires  
ont des activités à proposer en 
lien avec le 50e, nous pouvons les 
inclure dans la programmation, 
mais ils en seraient respon-
sables », propose la conseillère 
Joyce Malenfant.  
 
Le déroulement des festivités et 
plus de détails sur la program-  
mation seront décidés dans les    
semaines à venir. Le maire, Marc 
Dupuis, ainsi que Joyce Malenfant 
et Sophie Gagnon feront partie du 
comité organisateur avec le per-
sonnel municipal. Les deux autres 
conseillers seront disponibles pour 
donner un coup de main en temps 
et lieu, lorsque nécessaire.

Les discussions se poursuivent entre le personnel municipal et les 
élus pour l’organisation des festivités soulignant les 50 ans de la 
Municipalité. Un comité sera formé et une date devrait être choisie 
sous peu. 

Par Renée-Pier Fontaine 

Toujours pas de date pour le 50e de Mattice-Val Côté

Bien que l’option des ponceaux ait 
initialement été envisagée comme 
une solution économique et 
rapide, des contraintes techniques 
liées à l’infrastructure souterraine 
remettent en question sa faisa-  
bilité. En effet, une canalisation 
sanitaire traverse actuellement le 
ruisseau à proximité du pont, en 
direction de la lagune municipale. 
Or, les ponceaux (calvettes) pour-
raient exercer une pression sur 
cette canalisation, risquant ainsi 
de l’endommager. 
Pour déterminer avec précision la 
localisation de cette conduite, deux 
options étaient considérées : la   
détection par un éventuel revê-
tement interne, peu probable 
compte tenu de l’ancienneté du 
tuyau, ou la réalisation de travaux 
d’excavation. 
Si les risques pour la conduite sont 
confirmés, la Municipalité devrait 
soit abandonner l’option des cal-
vettes, soit la combiner avec des 
mesures de protection telles qu’un 
mur de rétention en ciment ou en 
enrochement. D’autres mesures  
de sécurité, comme l’installation 
de poteaux de sécurité aux abords 

du pont est également nécessaire 
en cas de configuration à voie 
unique — une option envisagée 
pour réduire la longueur des       
calvettes et leur proximité à la  
conduite. 
L’ingénieur Randy Miller, chargé 
de la conception des plans, estime 
que l’ajout de ces poteaux représen- 
terait un cout d’environ 50 000 $, 
tandis que la construction d’un 
mur de rétention pourrait attein-
dre les 70 000 $, selon le modèle 
envisagé. À titre comparatif, un 
projet similaire sur une autoroute 
provinciale avait couté jusqu’à   
160 000 $. 
 
Selon Villeneuve Construction, la 
durée de vie des calvettes ne serait 
pas significativement supérieure à 
celle d’un pont, ce qui réduit leur 
attrait en matière de durabilité. Le 
pont préfabriqué de type Lessard, 
proposé en alternative, peut être 
installé en quelques jours, tout 
comme les calvettes. 

Vers le remplacement par  
un nouveau pont 

Compte tenu des risques techniques 
et des couts supplémentaires que 

nécessiterait l’option des ponceaux, 
le remplacement par un nouveau 
pont s’impose comme la solution 
la plus abordable et sécuritaire,      
à moins qu’une étude précise 
n’établisse que l’intégrité de la 
canalisation sanitaire ne soit       
aucunement menacée. 

Bien que des membres du conseil 
aient exprimé une préférence   
initiale pour les calvettes, la 
recommandation actuelle est de 
procéder avec un nouveau pont,   
en tenant compte des enjeux de 
sécurité, de durabilité et de couts   
à long terme. 

La Municipalité de Mattice-Val Côté se penche actuellement sur les 
options de remplacement du pont de Val Côté, à la suite d’une 
analyse préliminaire réalisée en mars dernier. Deux propositions 
ont été soumises par Villeneuve Construction. Suite aux nouvelles 
recommandations, les élus ont décidé d’aller vers un nouveau pont.

Par Renée-Pier Fontaine 

La Municipalité privilégie le remplacement du pont plutôt que des calvettes à Val Côté

LE RADIO BINGO DE CETTE SEMAINE EST  
DE 1800 $ EN PRIX ! 

925 rue Alexandra -  Sac postal 5000 
Hearst, ON – P0L 1N0 

Tél. : 705 372-2815, Fax : 705 362-5902 
www.hearstpower.com

AVIS D’INTERRUPTION DE SERVICE
DATE : DIMANCHE 4 MAI 2025  
DURÉE : 6 HEURES - DE 6 h à 12 h (MIDI), cependant le service sera 
rétabli vers 9 h pour la majorité des clients   
RÉGIONS AFFECTÉES :     

• Secteur centre-ville incluant les rues George, Prince, Alexandra, 
Edward, Kitchener, Boulley, et les rues 5e à 14e  
• En partie, la rue Front ; de la rue Labelle à la 7e Rue 
• Secteur « Maisonneuve » 
• Secteur « Louisbourg »  

CETTE INTERRUPTION EST NÉCESSAIRE POUR EFFECTUER 
L’INSTALLATION DE POTEAUX ET DE NOUVEAUX INTERRUPTEURS 
AFIN D’APPORTER DES AMÉLIORATIONS AU SERVICE DE     
DISTRIBUTION D’ÉLECTRICITÉ DANS LA VILLE

RAISON :

Nous nous excusons pour tout inconvénient que cette interruption pourrait causer.

DATE : SUNDAY MAY 4, 2025  
DURATION : 6 HOURS – FROM 6:00 AM TO 12:00 PM (NOON); however, 
service will be restored around 9:00 AM for the majority of customers  
AFFECTED AREAS :     

• Downtown sector, including George, Prince, Alexandra, Edward, 
Kitchener, Boulley Streets, and 5th to 14th Streets 
• Part of Front Street, from Labelle Street to 7th Street 
• “Maisonneuve” sector 
• “Louisbourg” sector  

THE POWER INTERRUPTION IS REQUESTED BY HYDRO ONE      
IN ORDER TO SAFELY PERFORM MAINTENANCE ON THEIR 
ELECTRICITY TRANSMISSION SYSTEM 

NOTICE OF POWER INTERRUPTION

REASON :

We apologize for any inconvenience this power outage may cause.
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Selon le gouvernement, si elle est 
adoptée, cette loi pourrait contribuer 
à la création d’emplois, à l’attraction 
d’investissements et à une plus 
grande collaboration entre les pro-
vinces. Le premier ministre Doug 
Ford a affirmé que cette mesure posi-
tionnerait l’Ontario comme un chef 
de file dans la promotion du com-
merce interprovincial, en simplifiant 
les démarches administratives et en 
stimulant la croissance économique. 
L’administration provinciale estime 
que les barrières commerciales in-
ternes coutent chaque année environ 
200 milliards de dollars à l’économie 
canadienne. Ces restrictions entrai-
neraient une hausse des prix des 
biens et services et nuiraient à la com-
pétitivité des entreprises nationales. 
M. Ford a rappelé que l’Ontario milite 
depuis longtemps pour une plus 
grande liberté de circulation des 
biens, des services et de la main-
d’œuvre à travers le pays, insistant sur 

l’importance d’une telle réforme dans 
un contexte économique mondial    
incertain. 
Le projet de loi propose notamment 
la suppression de certaines excep-
tions à l’Accord de libre-échange 
canadien (ALÉC), afin de faciliter l’ac-
cès des entreprises ontariennes aux 
marchés des autres provinces et d’en-
courager la mobilité des travailleurs 
qualifiés. Le texte inclut également des 
mesures spécifiques pour simplifier 
l’intégration des professionnels de la 
santé règlementés, par l’introduction 
d’un processus accéléré d’enregistre-
ment. Cette disposition vise à répondre 
plus rapidement aux besoins du 
secteur de la santé, par exemple en  
réduisant les délais d’attente pour les 
travailleurs qualifiés. 
D’autre part, le projet prévoit          
d’autoriser la vente directe d’alcool 
des producteurs aux consommateurs 
dans toute la province, ouvrant ainsi 
de nouvelles perspectives pour les 
producteurs locaux. 
Le gouvernement a également           
annoncé la création du Fonds           
Ontario Together Trade, doté d’un 
budget de 50 millions de dollars. Ce 
fonds doit soutenir les entreprises 
dans leurs efforts de modernisation et 
dans leur accès à de nouveaux 
marchés interprovinciaux, avec pour 
objectif de renforcer les chaines    
d’approvisionnement, d’encourager  
la diversification économique et    
d’assurer une meilleure résilience du  
tissu industriel ontarien. 
Dans le cadre de cette stratégie,    
l’Ontario a conclu des ententes avec la 
Nouvelle-Écosse et le Nouveau-
Brunswick. Ces protocoles d’accord 
incluent la reconnaissance mutuelle 
des qualifications professionnelles, 
facilitant ainsi la circulation des tra-
vailleurs, des biens et des services 
entre les provinces. Le gouvernement 
ontarien espère que ces accords servi-
ront de modèle à d’autres juridictions. 
Ces initiatives ont été bien accueillies 
par les partenaires provinciaux. Le 
premier ministre de la Nouvelle-
Écosse, Tim Houston, a salué           
l’approche ontarienne, y voyant un 
signal fort en faveur d’une intégration 
économique accrue. De son côté, 
Susan Holt, première ministre du 
Nouveau-Brunswick, a exprimé son 

appui, soulignant le potentiel de       
ces mesures pour favoriser la crois-
sance et élargir les perspectives        
professionnelles au Canada. 
Le ministre ontarien de l’Économie, 
Vic Fedeli, a déclaré que le projet de 
loi s’inscrivait dans une volonté       
plus large de promouvoir un marché 
du travail plus flexible et une 
économie plus compétitive. Selon lui, 
la suppression des obstacles internes 

contribuerait non seulement à la 
prospérité économique, mais égale-
ment à renforcer l’unité nationale. 
Avec cette législation, l’Ontario 
souhaite jouer un rôle central dans    
la modernisation des échanges 
économiques au sein du pays, en     
incitant les autres provinces à 
adopter des politiques similaires 
pour favoriser un marché intérieur 
plus intégré.   

Le gouvernement de l’Ontario a dévoilé un projet de loi visant à 
renforcer le libre-échange à l’intérieur du Canada. Intitulée         
Protéger l’Ontario par le libre-échange, cette initiative législative 
a pour objectif de réduire les barrières commerciales internes et 
de faciliter la mobilité des travailleurs à travers le pays.

Par Kristophe Bédard 

L’Ontario présente un projet de loi pour faciliter le commerce   
interprovincial et la mobilité de la main-d’œuvre

Paroisse Saint-François-Xavier 
Depuis 2021, la paroisse loue l’ancien local de curling pour y organiser 
ses ventes de garage. Le loyer mensuel est actuellement de 250 $ de mai 
à octobre, période durant laquelle les activités ont lieu, et de 125 $ par 
mois de novembre à avril pour l’entreposage des articles, sans accès 
régulier. Il s’agit d’une hausse par rapport aux tarifs de 200 $/100 $     
appliqués lors des trois premières années. 
La paroisse prévoit reprendre ses activités la fin de semaine des 2 et 
3 mai 2025. Le conseil municipal s’est montré favorable à renouveler 
l’entente aux mêmes conditions pour l’année 2025-2026. 

Centre de formation 
L’entente actuelle avec le Centre de formation, qui permet l’utilisation 
d’une section du sous-sol de l’hôtel de ville, prend fin en juin 2025. Le 
loyer est fixé à 300 $ par mois, plus taxes, pour une période allant de 
septembre à juin. Le Centre a récemment demandé à prolonger l’entente 
pour la période de septembre 2025 à juin 2026. 
Il a également été convenu que le matériel pourrait être entreposé     
gratuitement durant les mois de juillet et aout, étant donné que le loyer 
du mois de juin sera tout de même perçu alors que le Centre sera fermé. 
Le conseil a approuvé le renouvèlement de l’entente pour une année 
complète, soit du 1er septembre 2025 au 31 aout 2026, avec un loyer de 
300 $ par mois + TVH pendant les mois d’opération (septembre à mai) 
et de 100 $ par mois + TVH pour les mois de fermeture (juin à aout), 
uniquement à des fins d’entreposage, sans accès régulier. 

Club de motoneige Mattice Sno Devils 
Enfin, l’entente de location du garage situé derrière l’aréna, conclue avec 
le club de motoneige Mattice Sno Devils, devait également être recon-
duite. Depuis septembre 2022, le loyer est ajusté annuellement avec une 
hausse de 3 %. Le montant actuel est de 547 $ par mois + TVH. 
La directrice générale avait proposé deux options : soit renouveler     
l’entente existante pour une période de trois ans avec les mêmes    
modalités d’augmentation annuelle, soit envisager la vente du garage    
au Corridor du Nord, qui se cherchait un garage à vendre à Mattice.  
Dans ce cas, l’acheteur devrait s’engager à installer un service électrique 
distinct et à verser des frais annuels pour l’utilisation du terrain. 
Le conseil a décidé de continuer la location du garage pour le moment, 
tout en tenant en compte qu’il pourrait y avoir d’éventuels frais pour des 
réparations à effectuer. 
Ces décisions illustrent l’intention de la Municipalité de maintenir    
des partenariats stables avec les organismes locaux tout en assurant une 
gestion responsable de ses espaces municipaux.

Le conseil municipal de Mattice-Val Côté envisage de renouveler 
plusieurs ententes de location avec des partenaires communautaires 
en prévision de l’année 2025-2026. Ces ententes concernent des    
organismes locaux bien établis, dont la paroisse Saint-François-
Xavier, le Centre de formation, ainsi que le club de motoneige    
Mattice Sno Devils.

Par Renée-Pier Fontaine 

Renouvèlement d’ententes entre  
Mattice-Val Côté et des organismes
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Il s’agit d’une mesure accueillie 
avec un mélange d’espoir prudent 
et d’attente critique par ceux        
qui vivent au rythme de cette 
économie depuis des décennies. 
En toile de fond, le constat est 
partagé dans de nombreux milieux : 
le système actuel d’approbation 
des projets miniers est lent, frag-
menté, et souvent jugé opaque.  
Les experts en politiques 
publiques et développement          
régional rappellent que plusieurs 
projets miniers en Ontario mettent 
plus de quinze ans à franchir 
toutes les étapes règlementaires. 
Le processus implique générale-
ment jusqu’à une trentaine de    
permis, émis par divers ministères 
et instances, avec peu de coordina-
tion apparente. Ce morcèlement 
est régulièrement dénoncé dans 
les rapports d’organisations          
industrielles comme l’Association 
canadienne des prospecteurs et 
entrepreneurs (ACPE), qui fait  
état de délais « disproportionnés » 
nuisant à la compétitivité nationale. 
La législation annoncée par 
Queen’s Park vise à simplifier ces 
procédures, en proposant un  
modèle dit « unifié », qui permet-
trait de regrouper plusieurs étapes 
d’évaluation et de consultation 
dans un seul processus. Cette 
méthode s’inspire de pratiques 
adoptées ailleurs au pays, notam-
ment en Colombie-Britannique    
et en Saskatchewan, où des appro-
ches intégrées ont été testées dans 
des contextes similaires. 
L’argument central avancé par le  
gouvernement repose sur deux 
piliers. D’une part, une rationalisation 

administrative réduirait les couts 
pour l’État et pour les promoteurs, 
tout en accélérant la mise en 
œuvre de projets économiques. 
D’autre part, la réduction des 
délais permettrait une meilleure 
mobilisation du capital privé,   
souvent freiné par les incertitudes 
règlementaires. Ce point est      
confirmé par des études publiées 
par l’Institut Fraser, qui classe 
régulièrement les juridictions 
minières selon leur prévisibilité  
règlementaire et l’accessibilité des 
processus d’approbation. Dans les 
classements récents, l’Ontario se 
situait au milieu du peloton, péna-
lisée entre autres par la lenteur de 
ses mécanismes d’autorisation. 
Mais au-delà des chiffres, cette    
réforme soulève aussi des consi-
dérations humaines et sociales. 
Pour plusieurs résidents du Nord 
ontarien, en particulier les généra-
tions plus âgées ayant connu les 
cycles d’essor et de déclin du 
secteur minier, cette annonce   
rouvre des questions fondamen-
tales sur l’avenir des communautés 
locales. Dans un échange avec Le 
Nord, un ancien contremaitre de 
mine de la région de Timmins,   
aujourd’hui retraité, confiait : « Ça 
fait longtemps qu’on attend qu’on 
nous prenne au sérieux. Ce qu’on 
demande, c’est pas du favoritisme, 
c’est de la clarté. On sait travailler, 
mais il faut qu’on nous laisse une 
chance. » 
Cependant, toute simplification ne 
peut ignorer les impératifs de   
consultation et de respect des 
droits, particulièrement en ce qui 
concerne les Premières Nations. 

La nomination de Greg Rickford 
comme ministre des Affaires       
autochtones et de la Réconciliation 
économique a été interprétée 
comme une tentative de renforcer 
le dialogue. Le ministre Rickford, 
qui a déjà occupé ce type de rôle 
sous le gouvernement Harper au 
fédéral, possède une expérience 
reconnue dans les négociations 
territoriales. Selon plusieurs ana-
lystes, cette désignation pourrait 
aider à prévenir certains blocages 
observés par le passé. 
Cependant, des voix autochtones 
appellent à la prudence. Dans une 
déclaration publiée récemment 
par le Conseil Mushkegowuk, on 
souligne que « la rapidité ne doit 
pas se faire au détriment de la 
transparence ni du consentement 
éclairé ». Ce type d’intervention 
rappelle que l’équilibre entre effi-
cacité administrative et respect  
des processus de consultation n’est 

jamais simple à atteindre. 
Enfin, la réforme pourrait aussi 
contribuer à renforcer le sentiment 
de justice économique chez les 
citoyens du Nord. En réduisant   
les délais, elle peut favoriser des 
retombées plus rapides dans  
des municipalités rurales où les 
services publics sont parfois  
fragilisés par l’exode des jeunes    
et la stagnation économique. Un 
développement minier mieux   
encadré pourrait représenter  
une bouée de sauvetage pour des 
régions en perte de vitalité, à    
condition que les bénéfices soient 
réellement redistribués. 
Dans l’attente de la version finale 
du projet de loi, le débat reste    
ouvert. Les élus locaux, les   
organismes communautaires,  
les groupes environnementaux et 
les représentants des Premières 
Nations seront appelés à exprimer 
leur point de vue. C’est à travers 
cette pluralité de voix que se   
construira, ou non, l’adhésion   
sociale nécessaire à la réussite    
de cette réforme. 

Le vent tourne dans le secteur minier du Nord ontarien, alors       
que le gouvernement provincial propose une réforme qui           
pourrait redéfinir les relations entre l’administration publique,     
les investisseurs et les communautés concernées. 

Par Kristophe Bédard 

L’Ontario mise sur une réforme minière 
pour stimuler les régions nordiques

Vous voulez faire connaitre votre entreprise ? Contactez notre conseillère en publicité : vente@hearstmedias.ca

PROPRIÉTAIRE ET OPÉRATEUR

Après les heures de bureau : 

705 335-0415

149 route 11 Est, Moonbeam, ON P0L 1V0

- Vente et location 
- Conteneurs 20 et 40 pieds 

- Unités de location sur site 
- Stationnement saisonnier 

- Location et entreposage de mobiles 
- Chasse-neige et épandeuses 

- Poêle à bois, à granules et barbecues 
- Service de remorque à plateforme surbaissée
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Dans un contexte de tensions 
économiques, de transformations 
sociales et de défis internationaux, 
l’équipe dirigeante à Queen’s Park 
affirme sa volonté de renforcer 
l’autonomie économique de la 
province, d’investir massivement 
dans les infrastructures et de     
protéger les services publics         
essentiels. 
Le discours a débuté par une        
reconnaissance du territoire, souli-
gnant la présence continue des   
peuples autochtones sur les terres 
visées par le Traité 13, aussi connu 
sous le nom d’achat de Toronto. 
L’Ontario réaffirme à ce titre son 
engagement à collaborer avec les 
Premières Nations, les Métis et les 
Inuits, en insistant sur le respect 
mutuel comme fondement d’un 
avenir partagé. 
La réponse de la province aux      

récentes tensions commerciales 
avec les États-Unis figure parmi  
les priorités évoquées. En réaction 
aux tarifs imposés par l’adminis-
tration du président Donald 
Trump, un plan d’urgence de        
11 milliards de dollars est annoncé 
pour soutenir les travailleurs,       
les entreprises et les secteurs 
économiques les plus touchés. 
L’Ontario souligne que le Canada 
n’est pas à vendre et qu’il ne         
deviendra jamais le 51e État  
américain. 
Un changement d’orientation 
stratégique est également mis de 
l’avant : réduire la dépendance au 
marché américain en misant sur 
une économie plus autonome, 
compétitive et résiliente. Dans 
cette optique, l’exécutif provincial 
prévoit l’abolition des barrières 
commerciales interprovinciales et 

la facilitation de la reconnaissance 
mutuelle des compétences profes-
sionnelles. Un projet de loi sera 
déposé afin d’instaurer un cadre de 
libre-échange entre les provinces 
et territoires. 
Le développement du Cercle de feu, 
région nordique riche en miné-
raux critiques comme le nickel, le 
cuivre et le cobalt, s’inscrit au cœur 
de la stratégie industrielle de   
l’Ontario. Une nouvelle législation 
accordera aux autorités provin-
ciales le pouvoir de désigner des 
zones stratégiques pour l’économie 
et la sécurité, tout en accélérant  
les processus d’approbation et de 
consultation, sans compromettre 
les normes environnementales. 
Les communautés autochtones 
seront appelées à participer à des 
partenariats équitables, généra-
teurs d’opportunités économiques 
à long terme. 
Par ailleurs, un programme       
d’infrastructures de plus de        
200 milliards de dollars — le plus 
important de l’histoire du pays — 
est annoncé. Il inclut de nouveaux 
projets autoroutiers, des voies 
rapides souterraines et une           
expansion du transport en com-
mun, notamment le retour du 
train Northlander entre le Nord 
ontarien et Toronto. L’objectif : 
désengorger les routes, soutenir 
l’économie et créer des emplois 
durables. 
Sur le plan énergétique, la 
province anticipe une augmen-
tation de 75 % de la demande       
en électricité au cours des               
25 prochaines années. Pour y 
répondre, elle misera sur l’expan-
sion de ses installations nucléaires, 
incluant la construction de petits 
réacteurs modulaires à Darlington, 
ainsi que sur le développement    
de nouvelles capacités en collabo-
ration avec les municipalités et    
les communautés autochtones. 
L’ambition est de faire de l’Ontario 
une superpuissance énergétique 
propre, sans recourir à une taxe 
carbone. 
Des investissements accrus sont 
également prévus en matière de 
formation professionnelle et de 
développement des compétences. 
De nouveaux programmes seront 
introduits en littératie financière, 
en orientation de carrière, ainsi 

qu’un retour aux fondamentaux en 
lecture, écriture et mathématiques 
dès les premiers niveaux scolaires. 
Pour faire face au cout de la vie, la 
province annonce de nouvelles 
mesures destinées à alléger le 
fardeau des familles, en cohérence 
avec son opposition à la taxe car-
bone fédérale. L’administration 
promet de redonner du pouvoir 
d’achat aux contribuables et de 
simplifier les formalités adminis-
tratives qui augmentent les couts. 
Du côté de la sécurité publique, 
l’initiative Opération Dissuasion, 
lancée en janvier, entend renforcer 
la surveillance aux frontières 
provinciales pour lutter contre   
la contrebande d’armes et de 
drogues. La majorité en place 
prévoit également le dépôt d’une 
loi permettant aux municipalités 
de démanteler les campements 
dans les parcs publics. Par ailleurs, 
elle demande à Ottawa de réfor-
mer le système de libération sous 
caution et s’engage à nommer   
davantage de juges et juges de paix 
plus stricts envers les récidivistes 
violents. 
En santé, un plan d’investissement 
de 50 milliards de dollars sur dix 
ans est présenté pour moderniser 
plus de 50 hôpitaux. L’objectif est 
de garantir un accès à un médecin 
de famille pour chaque Ontarien et 
Ontarienne d’ici quatre ans, grâce 
à l’expansion de la formation 
médicale et à un meilleur recours 
aux pharmaciens et autres profes-
sionnels. Il est également précisé 
que les soins de santé continueront 
d’être offerts sur présentation de la 
carte Santé, et non de la carte de 
crédit. 
En conclusion, le discours a 
souligné la résilience historique de 
l’Ontario face à l’adversité, du conflit 
de 1812 à la pandémie récente, en 
passant par les conflits interna-
tionaux. Le gouvernement affirme 
que cette même force collective 
permettra de traverser les défis 
actuels. Il appelle à l’unité entre les 
travailleurs, les chefs syndicaux, 
les municipalités et les commu-
nautés autochtones pour protéger 
ensemble l’avenir de la province. 

« Soyons audacieux. Soyons            
ambitieux. Soyons courageux.         

Ensemble, protégeons l’Ontario. » 

L’ouverture de la 44e législature de l’Assemblée législative de     
l’Ontario a été marquée par un discours du Trône prononcé au nom 
de Sa Majesté le roi Charles III. Ce discours a permis de présenter 
la vision de l’administration provinciale pour faire face à une     
période qualifiée de déterminante dans l’histoire de l’Ontario.

Par Kristophe Bédard 

L’Ontario présente un programme ambitieux pour protéger la 
province dans un contexte d’incertitude

V O U S  AV E Z  M A N Q U É  L’INFO SOUS LA LOUPE ? 
C I N N 9 1 1 . C O M / P O D C A S T S
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À Charlottetown, capitale de     
l’Île-du-Prince-Édouard, Carney    
a évoqué une parabole du pape 
François, comparant l’humanité    
à du vin — riche, diversifié et   
plein d’esprit — et le marché à de 
la grappa — une boisson distillée,   
intense et parfois déconnectée des 
réalités humaines. Cette analogie 
avait pour objectif d’encourager la 
réintégration des valeurs humaines 
dans les systèmes économiques. 
« Il nous a rappelé que les marchés 
n’ont pas de valeurs, que ce sont 
les gens qui en ont, et qu’il est de 
notre responsabilité de combler ce 
fossé, de transformer la grappa en 

vin », a souligné Carney, faisant 
écho au message moral du pape. 
Mark Carney a également mis   
l’accent sur l’héritage spirituel       
et social laissé par le pape 
François, notamment ses excuses 
aux survivants des pensionnats  
autochtones pendant sa visite       
au Canada en 2022. Carney a 
décrit cette démarche comme 
« une étape cruciale dans le 
chemin de l’Église vers une           
véritable réconciliation ». 
Sans commenter explicitement 
l’impact progressiste du pontificat 
de François sur l’Église, Carney a 
loué la détermination morale du 

pape : « Le pape François était la 
voix de la clarté morale, du cou-
rage spirituel et de la compassion 
sans limites. Il était la conscience 
du monde, et il n’hésitait jamais à 
défier les plus forts au nom des 
plus vulnérables », a-t-il affirmé. 
Les funérailles du pape François 
devraient se tenir après les        
élections du 28 avril. Inter-     
rogée, l’équipe de campagne de        
M. Carney a préféré ne pas 
spéculer sur une éventuelle         
participation du premier ministre 
sortant à cette cérémonie.

Mark Carney, premier ministre sortant et ancien banquier central, 
a rendu un hommage éloquent au pape François, récemment 
décédé. Carney, lui-même catholique pratiquant, a rappelé un    
moment marquant partagé avec le souverain pontife à l’occasion 
d’un diner au Vatican en 2014.

Par Kristophe Bédard 

Hommage de Mark Carney au pape François

KAPUSKASING—TIMMINS—MUSHKEGOWUK

STEVE BLACK
TEAMSTEVEBLACK.CA

*Autorisé par l'agent officiel de Steve Black.

PROTÉGER LA SOUVERAINETÉ
DU CANADA

Mark Carney est le chef dont le Canada a besoin pour
lutter contre les tarifs américains et protéger notre
économie ainsi que notre indépendance nationale.

DÉVELOPPER L’ÉCONOMIE
DES RESSOURCES DU NORD

Fort de deux décennies d’expérience dans le
secteur minier, Steve sait comment exploiter le

potentiel des minéraux critiques de notre région
et ramener les emplois chez nous.

UNE VÉRITABLE EXPÉRIENCE.
DES RÉSULTATS CONCRETS.

Steve Black apporte une expérience politique
solide et une crédibilité réelle — une voix au sein

du gouvernement pour s’assurer que notre
région obtienne sa juste part.

Mark Carney, sérieux et attristé  
Photo : Radio-Canada/Web

LE CALENDRIER COMMUNAUTAIRE 
DÉCOUVREZ TOUS LES ÉVÈNEMENTS LOCAUX : 

LENORD.CA/EVENEMENTS

Merci Mélissa de faire  
la différence au sein  
de notre équipe !

ÉCOUTEZ LA RADIO CINN 91,1 SUR LENORD.CA 

https://lenord.ca/evenements/
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Du 20 au 26 avril 2025 se déroule la Semaine 
du personnel de soutien administratif. Pour 
l’occasion, prenez le temps de souligner la   
polyvalence, l’efficacité et la courtoisie de votre 
secrétaire, cette employée indispensable ! Voici 
trois façons toutes simples de lui dire « merci ». 
 
1. DÉCOREZ SON BUREAU 
Surprenez-la en déposant 
un joli bouquet de fleurs 
sur son bureau. Celui-ci 
« mettra de la vie » dans 
son environnement et ce 
geste lui fera grandement plaisir.     
Pour une touche encore plus festive, 
attachez des ballons à sa chaise ! 
 
2. OFFREZ-LUI DES GOURMANDISES 
Apportez-lui du café et des muffins, 
selon ses préférences, pour qu’elle 
commence la journée du bon pied ! 
Vous pouvez aussi organiser un 
diner spécial entre collègues, ou    
encore servir du gâteau durant la 
pause. 

3. REMETTEZ-LUI UNE CARTE 
Prenez le temps de rédiger un message    
personnalisé dans lequel vous notez l’impor-
tance de son travail. Demandez à ses collègues 
de signer la carte, eux aussi. Vous verrez 
qu’un mot d’encouragement peut être tout 
aussi apprécié qu’un cadeau ! 
Il existe 1001 façons de remercier sa secrétaire, 
mais la meilleure est sans doute de reconnaitre 
quotidiennement son apport inestimable !

3 façons de dire  
« merci » à votre secrétaire !

Du 20 au 26 avril 2025

La Journée  
internationale  

des secrétaires a  
eu lieu le mercredi  

23 avril.

Un grand merci  
pour votre dévouement !

144, promenade Fontaine, Hearst 

705 372-9000

Cathy Lanoix,  
Joe¨lle Turbide  

Ange`le Lemieux
705.372.3840

 

Un gros merci votre dévouement 
et votre travail exemplaire !

Annabelle,  
nous sommes  

reconnaissants de ton 
travail de qualité !  
 MERCI de faire 

partie de la gang !
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Merci, Brigitte, Christine, Nicole et Nathalie,  
pour votre dévouement au travail.  

Vous êtes grandement appréciées !

Merci pour votre expertise et votre fiabilité — votre travail  
dans l’ombre éclaire littéralement notre quotidien !

705 362-4626

Merci, France,  
pour ton intégrité,  
ta grande efficacité et ton  
dévouement au travail !

Inspirant des possibilités

INTÉGRATION
COMMUNAUTAIRE
Hearst

 Du 20 au 26 avril 2025,     
partout en Amérique du 
Nord, on célèbre les indis-
pensables secrétaires — et 
tout le personnel de soutien 
administratif — à l’occasion 
de la Semaine des secrétaires. 
Rédaction de documents,  
service à la clientèle, organi-
sation d’évènements, gestion 
de projets… la secrétaire 
d’aujourd’hui joue un rôle 
clé au sein de l’entreprise qui 
l’emploie. Et ce rôle, en 
constante évolution, exige 
tout un éventail de qualités, 
dont voici quelques-unes. 
 
1. Courtoisie 
Que ce soit pour répondre 
aux demandes — ou aux 
plaintes ! — des clients ou 
pour accueillir les visiteurs, 
par exemple, la secrétaire 
doit savoir s’armer de son 
plus beau sourire et d’une  
politesse à toute épreuve.  
 
2. Autonomie 
Multitâche, la secrétaire doit 
pouvoir se débrouiller seule 
et être en mesure de prendre 
les initiatives appropriées 
lorsque la situation l’exige. 
 
3. Talent pour la communication 
À l’oral comme à l’écrit, et 
parfois dans plus d’une 
langue, la secrétaire doit  
faire preuve d’un grand    
professionnalisme. 
 
4. Sens de l’organisation 
Ayant différentes tâches à  
accomplir, la secrétaire doit 
être dotée d’un solide sens  
de l’organisation pour tout 
mener de front. 
 
5. Capacité d’adaptation 
Ses tâches se diversifiant 
constamment, la secrétaire 
doit souvent apprendre à    
travailler avec de nouveaux   
outils — sans compter qu’elle 
doit pouvoir s’adapter aux 
technologies… qui évoluent 
à une vitesse vertigineuse ! 

 
6. Efficacité 
Dynamique à souhait, la     
secrétaire doit être d’une     
efficacité redoutable pour 
que l’entreprise soit à son 
meilleur.  
 
VOTRE secrétaire possède 
certainement toutes ces 
belles qualités — et bien 
d’autres encore ! En cette   
Semaine des secrétaires, 
n’oubliez pas de la remer-
cier chaleureusement : elle    
le mérite assurément !

Six qualités essentielles d’une secrétaire

 Semaine du personnel de soutien administratif    -   Du 20 au 26 avril 2025
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C’est Mélanie Vaillancourt,             
responsable des services d’acces-
sibilité et du bien-être étudiant sur 
le campus de Timmins, qui a 
animé ce dernier rendez-vous,    
accompagnée de ses collègues 
Véronique et Stéphanie. 

Mélanie Vaillancourt  
L’Université de Hearst a mis en place 
un partenariat avec le Centre Labelle 
et ses trois intervenantes spécialisées 
en santé mentale depuis octobre 
dernier afin d’offrir aux étudiants un 
espace de discussion, d’échange et 

d’apprentissage autour du bien-être 
psychologique. Une fois par mois, des 
ateliers thématiques ont été organisés, 
chacun abordant un aspect spécifique 
de la santé mentale étudiante.  
Mélanie Vaillancourt souligne         
l’importance de ces rencontres. 
« Chaque atelier avait sa propre 
couleur. On a parlé du choc culturel, 
du sommeil, de la compassion dans le 
processus décisionnel, du deuil, et 
enfin des vacances et festivals. Ce   
sont des sujets proches de la réalité 
des étudiants, et qui les touchent       
directement dans leur quotidien. »  
Les ateliers n’étaient pas de simples 
conférences. Mélanie insiste sur 
l’aspect interactif et chaleureux de ces 
évènements : « On voulait créer un 
environnement sécurisant, propice 
aux échanges. Chaque rencontre        
incluait une activité pratique, une   
discussion ouverte, et bien sûr, un 
diner pizza. Ça parait simple, mais ça 
change tout dans la dynamique. »  
D’après Mme Vaillancourt, les   
matériaux utilisés pendant les ate- 
liers permettaient aux participants   
d’explorer concrètement des outils de 
gestion du stress, de relaxation, ou  
encore de réflexion personnelle. Les 
intervenantes tenaient à ce que chaque 
séance offre une vraie valeur ajoutée 
aux étudiants, au-delà de la simple   
information.  
L’atelier organisé la semaine dernière 
portait sur le thème des vacances et 
des festivals — un sujet à la fois léger 
et crucial à cette période de l’année. 
« Le but, c’était de donner aux étu-   
diants des techniques pour profiter de 
leurs vacances tout en prenant soin   
de leur santé mentale. L’été, c’est sou-
vent un moment de relâchement, mais 

aussi de transitions : retour en famille, 
stages, emplois d’été, parfois éloigne-
ment du réseau de soutien habituel. 
C’est important qu’ils soient outillés », 
explique Mélanie.  
Le ton de cet atelier final était   
résolument positif, tourné vers 
l’avenir. Pour Mélanie et ses collègues, 
il était aussi l’occasion de remercier  
les étudiants pour leur participation 
active tout au long de l’année.  
En outre, Mme Vaillancourt voulait 
comprendre ce que les étudiants 
avaient apprécié, ce qu’ils avaient 
retenu, et comment améliorer les    
ateliers pour l’année à venir. « On a 
reçu des commentaires vraiment   
constructifs. Plusieurs aimeraient 
qu’on parle davantage de l’anxiété 
générale, un sujet qu’on n’a pas encore 
abordé en profondeur. D’autres 
voudraient qu’on refasse un atelier  
sur le choc culturel, car c’est une    
expérience marquante pour beaucoup 
d’étudiants internationaux. »  

«  Leur présence, leurs interventions, 
leur ouverture : c’est ça qui donne du 
sens à notre travail. On sent que ces ate-
liers ont une vraie utilité. Ils créent un 
lien entre les étudiants, brisent l’isole-
ment, et contribuent à leur intégration 
dans la communauté universitaire. »  
En plus, elle rappelle que la santé 
mentale est un facteur clé de la réus-
site académique et de l’épanouissement 
personnel. « Trop souvent, les étu-  
diants attendent d’être au bord du 
gouffre pour chercher de l’aide. Avec 
ces ateliers, on veut normaliser les  
discussions autour du bien-être men-
tal, montrer qu’il est sain et même     
essentiel de prendre soin de soi. »  
Bref, ce dernier atelier marque une 
pause dans le programme, mais certai-
nement pas la fin de l’engagement du 
Centre Labelle et de l’Université de 
Hearst en faveur du bien-être étu-
diant. D’après Mélanie Vaillancourt, 
dès l’automne prochain, une nouvelle 
série d’ateliers devrait voir   le jour, 
toujours dans une approche humaine, 
inclusive et centrée sur les besoins 
concrets des étudiants. 

Le Centre Labelle, en collaboration avec l’Université de Hearst, a clôturé une série d’ateliers sur la 
santé mentale étudiante qui se sont déroulés tout au long de l’année académique. 

Par Ndery Dione

Cette dernière séance, organisée sur les trois campus de l’université a permis de faire le point sur les activités 
passées tout en abordant la préparation mentale pour la période estivale.  Photo : Ndery Dione

Le Centre Labelle a organisé son dernier atelier 
pour soutenir l’équilibre mental des étudiants 

émission commanditée par :

Teinture à l'huile de tung de première qualité qui protège le 
bois extérieur et rehausse sa couleur, tout en laissant paraître 
le grain naturel 
#1866-866

BEAUTITONE WOOD-SHIELD BEST : Teinture à l'huile semi- 
transparente naturelle pour terrasse et parement, base claire, 3,4 L

74,97 $ ch 

(Rég. : 99,99 $)

VENTE !

Produit de la semaine :

Mélanie se dit particulièrement fière 
de l’engagement des étudiants sur les 
trois campus.  
Photo de courtoisie
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« Chaque année, 
l’organisme sans 
but lucratif 
REEL publie 
une sélection 
officielle de 
films canadiens 
à regarder pour 
souligner cette 

journée. The Sweet Hereafter     
faisait partie de cette liste, et j’ai 
décidé de le choisir pour notre  
projection », explique Patrice     
Villeneuve. Ce choix, loin d’être  
inutile, témoigne du désir du     
club de célébrer non seulement     
le cinéma national, mais aussi de 
susciter la réflexion à travers      
une œuvre riche, tant sur le plan 
esthétique que narratif.  
Sorti en 1997, The Sweet Hereafter 
est une adaptation du roman 
éponyme de Russell Banks. Le  
film relate les conséquences d’un 
accident d’autobus scolaire sur-
venu dans une petite communauté 
canadienne, un drame qui a couté 
la vie à 14 enfants. À travers une 
narration non linéaire et des       
personnages aux trajectoires       
entrelacées, Egoyan explore la 
douleur, la culpabilité et les       
fractures émotionnelles que     
laisse un tel évènement dans       
une communauté soudée.  
D’après Patrice Villeneuve, le film 
est souvent considéré comme l’un 
des meilleurs films canadiens       
jamais réalisés, un statut confirmé 
par les nombreuses distinctions 
qu’il a reçues depuis sa sortie. « Le 
Festival international du film de 

Toronto (TIFF) l’a classé au 
troisième rang de sa liste des plus 
grands films canadiens de tous les 
temps. Ce sont des accolades que 
peu de films peuvent se vanter 
d’avoir obtenues. »  

Patrice Villeneuve   
Ce film a également mérité une   
reconnaissance internationale. En 
1997, il remportait le Grand Prix 
du Jury au Festival de Cannes,     
en plus d’avoir été nommé pour 
deux Oscars, dont celui du 
meilleur réalisateur et du meilleur 
scénario adapté. Cette recon-   
naissance mondiale reflète la    
puissance émotionnelle du film 
ainsi que la maitrise artistique     
du réalisateur Egoyan.  
La projection du film n’était          
pas qu’un simple visionnement. 
Elle s’est suivie d’une discussion 
ouverte, animée par Patrice,        
durant laquelle les participants ont 
pu partager leurs impressions et 
poser des questions. « C’est un film 
qui ne laisse personne indifférent. 
Il soulève des questions difficiles, 
notamment sur la manière dont 
une communauté gère le deuil   
collectif, comment chacun vit cette 
douleur de manière différente, et 
comment certains peuvent tenter 
de tirer profit de la tragédie. » 
«  Ce film montre que derrière 
chaque drame collectif, il y a  des 
histoires individuelles de perte,  de 
colère, de résilience. Le réalisateur 
nous le fait ressentir à travers une 
galerie de personnages nuancés, 
tous magnifiquement  interprétés. »  

Le Club de cinéma de l’Université 
de Hearst ne se contente pas        
de projeter des films ; il cherche    
à créer un espace de dialogue,         
d’analyse et d’échange culturel. 
Tout au long de l’année                 
universitaire, le club organise        
des projections thématiques et des 
discussions sur le langage ciné-
matographique. L’objectif : éveiller 
la curiosité, développer l’esprit      

critique et faire découvrir la richesse 
de l’art du cinéma.  
« On essaie de choisir des films 
qui provoquent des émotions, qui 
bousculent ou qui inspirent. On 
ne veut pas seulement divertir, on 
veut que nos membres sortent des 
projections avec des questions, 
des réflexions. Le cinéma est un 
miroir du monde, et il a le pouvoir 
de changer notre manière de voir 
les choses », explique Patrice.  
En mettant à l’honneur The Sweet 
Hereafter, le Club de cinéma réaf-
firme son engagement envers la 
promotion du cinéma canadien. 
« Il est important de valoriser 
notre propre culture, nos histoires 
et nos talents. Le Canada a   
une tradition cinématographique 
riche et variée, qui mérite d’être 
connue et célébrée », précise   
M. Villeneuve.  
Dans un monde où l’image est 
omniprésente, apprendre à la lire, 
à la questionner, à l’apprécier de-
vient une compétence essentielle. 
Grâce à l’engagement de Patrice 
Villeneuve et de son public, le 
Club de cinéma de l’Université   
de Hearst offre une opportunité 
précieuse à toute la communauté. 

Le Club de cinéma de l’UdeH 
 
Le Club de cinéma de l’UdeH  
rend hommage au cinéma canadien avec The Sweet Hereafter            
 Par Ndery Dione    CChhrroonniiqquuee  pprréésseennttééee  ppaarr  ll’’UUnniivveerrssiittéé  ddee  HHeeaarrsstt

Le Club de cinéma de l’Université de Hearst a organisé une projection spéciale 
du film The Sweet Hereafter la semaine dernière à l’occasion de la Journée 
nationale du film canadien, réalisé par le cinéaste canadien Atom Egoyan.      
Un choix hautement symbolique, réfléchi et empreint de sens, selon Patrice 
Villeneuve. Cette activité s’inscrit dans la mission du club : promouvoir la     
culture cinématographique auprès de la communauté universitaire tout en 
valorisant le cinéma national. 

Selon Patrice Villeneuve, The 
Sweet Hereafter réussit à capturer 
l’essence même du deuil non 
seulement sur le plan personnel, 
mais aussi dans une dimension 
sociale plus vaste.   
Photo : Ndery Dione

N’oubliez pas de remplacer votre brosse à dents aux 3 mois 
ou aussitôt qu’elle commence à avoir la face plate ! 
 

   - Gabrielle Lecours, hygiéniste dentaire  

https://pod.co/connexions-feminines
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Le fait de nier que l’autisme puisse 
avoir des causes génétiques s’inscrit 
dans la croyance de longue date de ce 
ministre américain de la Santé à l’effet 
que l’autisme serait une « épidémie » 
causée par les vaccins : « les gènes ne 
causent pas d’épidémies », a déclaré 
RFK lors d’une conférence de presse 
le 16 avril. « Vous avez besoin d’une 
toxine environnementale », affirme-t-il, 
s’inscrivant ainsi en faux par rapport 
à deux décennies de recherches. Et  
pas seulement des recherches sur 
l’autisme : à travers des études sur   
des jumeaux, on avait pu identifier  
dès les années 1970 que la génétique 
pouvait contribuer au développement 
de  troubles neurologiques. 
Certes, le nombre de diagnostics 
d’autisme a été multiplié par cinq aux 

États-Unis depuis les années 2000, 
moment où le Centre de contrôle      
des maladies (CDC) avait commencé  
à recenser ces cas. Mais c’est aussi 
l’époque où le CDC et d’autres orga-
nismes à travers le monde s’étaient 
mis à recenser sous le terme « spectre 
de l’autisme » une série de troubles 
déjà connus, mais non diagnostiqués 
comme tels, faisant augmenter d’au-
tant les chiffres. C’est d’ailleurs ce que 
rappelait un rapport du CDC publié le 
15 avril, et auquel RFK répondait 
dans cette conférence de presse.  
Ces dernières semaines, RFK a tout à 
la fois promis que son ministère de la 
Santé explorerait le rôle de « certaines 
substances » et de l’obésité parentale, 
et en même temps qu’il découvrirait 
« la cause » de l’autisme d’ici            

septembre, présumant ainsi qu’il      
n’y en avait qu’une — une affirmation     
rejetée par des décennies de 
recherches.   
Mais ce n’est pas son déni de la 
recherche scientifique qui a le plus 
choqué. Ce sont les affirmations à  
l’effet que l’autisme « détruit les        
enfants », et que les autistes sont à    
jamais incapables d’avoir un emploi, 
de payer des impôts, « de jouer au 
baseball, d’écrire un poème, et    
d’avoir des rencontres amoureuses ». 
Toutes des choses que les autistes  
peuvent  accomplir, ont réagi avec 
colère des représentants d’associa-
tions d’autistes et de parents. Ou bien 
une poétesse comme Marianne Eloise, 
diagnostiquée autiste.  
De telles remarques « mettent en      
lumière ce que nous savons tous : nous 
vivons dans un monde qui doit encore 
lutter pour traiter les autistes avec un 
minimum de décence — tout spéciale-
ment quand nous avons besoin 
d’aide », a réagi, dans le New York 

Times, Tyla Grant, 27 ans, qui a reçu 
un diagnostic d’autisme il y a 10 ans.  
De fait, certains autistes ont besoin 
d’aide pendant toute leur vie. D’autres 
ont des vies sociales et profession-
nelles bien remplies. Et plusieurs   
sont entre ces deux extrêmes — c’est 
pourquoi on parle d’un « spectre de 
l’autisme ».  
Quant au lien avec les vaccins, il a été 
démontré faux au fil des années par 
des dizaines d’études. Ce qui n’a pas 
empêché RFK d’embaucher récem-
ment un allié de longue date pour     
essayer à nouveau de trouver un   
tel lien à travers les données du CDC. 
Par ailleurs, RFK a déclaré que les 
études, d’ici septembre, se concen-    
treraient sur des toxines introduites 
autour de 1989, date qu’il identifie 
comme étant celle du début de la soi-
disant « épidémie » d’autisme. Or, la        
première étude sur l’autisme a été 
publiée en 1943. 
 

Dernière controverse d’une longue liste qu’on doit à Robert F. Kennedy 
Jr : il a nié la recherche de causes génétiques, et il a affirmé qu’un autiste 
n’était pas fonctionnel. Des propos qui ont été critiqués autant par des      
scientifiques que par des parents d’autistes.

Par Pascal Lapointe - Agence Science-Presse 

Quand un ministre de la Santé étale son ignorance de l’autisme

Pendant ces 12 années (2013-2025), 
alors que la plupart des autres chefs 
politiques louvoyaient sur le climat et 
débattaient plutôt des obstacles 
économiques, le pape est devenu une 
voix influente, que peu d’observateurs 
avaient vue venir, pour transmettre un 
message clair à propos des con-
séquences néfastes de l’activité hu-
maine sur l’avenir de sa planète.  
« Nous faisons face à des défis sys-
témiques distincts, mais interconnec-
tés », déclarait-il au Vatican en 
mai 2024. « Les changements clima-
tiques, la perte de biodiversité, le dé-
clin de l’environnement, les disparités 
globales, le manque de sécurité ali-
mentaire et les menaces à la dignité 
des peuples qui sont ainsi affectés. » 
Ce discours avait lieu dans le cadre 
d’un « sommet sur la crise clima-
tique ». C’était en plus de la célèbre 
encyclique de 184 pages Laudate Si —
 une encyclique est officiellement une 
lettre du pape aux évêques du monde 
entier, mais dans les faits, un docu-
ment destiné à fournir des lignes di-
rectrices. Celle-ci, en 2015, avait 
frappé un grand coup en abordant de 
front, pour la première fois de l’his-
toire de la papauté, la problématique 
des changements climatiques. 
Problématique que le document abor-

dait à travers les impacts dispropor-
tionnés qu’aurait la crise sur les pop-
ulations les plus pauvres et les plus 
vulnérables. Mais aussi à travers le 
contexte économique, jugé indissocia-
ble de ces impacts. « Nous ne faisons 
pas face à deux crises séparées, l’une 
environnementale et l’autre, sociale. 
Mais plutôt à une crise complexe, à la 
fois sociale et environnementale. » Le 
pape y critiquait les pays développés 
qui, comme les États-Unis et la Chine, 
avaient le plus contribué aux émis-
sions de gaz à effet de serre, mais aussi 
les « secteurs les plus riches des so-
ciétés, où l’habitude de dépenser et de 
jeter atteint des niveaux inédits. Déjà, 
les limites maximales d’exploitation de 
la planète ont été dépassées, sans que 
nous ayons résolu le problème de la 
pauvreté. »  
« La Terre, notre maison commune, 
semble se transformer toujours da-
vantage en un immense dépotoir. » 
Il n’était bien sûr pas le premier à met-
tre de tels constats par écrit. Le con-
cept « d’injustice environnementale » 
fait partie des sciences de l’environ-
nement depuis deux décennies. Mais 
le fait qu’un tel constat provienne du 
pape avait donné à ces mots un poids 
inédit, leur permettant de rejoindre 
des segments de la population qui 

préféraient le déni.  
Et de là, jusqu’à des représentants 
politiques : Laudato Si avait été 
plusieurs fois citée quelques mois plus 
tard, lors de la rencontre annuelle des 
Nations unies sur le climat, qui con-
duirait à la signature de l’Accord de 
Paris. En 2018, le pape avait réuni des 
représentants des plus grands produc-
teurs mondiaux d’énergies fossiles, 
dont ExxonMobil, BP et Shell, pour 
des réunions à huis clos; à défaut d’un 
miracle, il en avait au moins résulté 
une prise de position commune des di-
rections de ces entreprises admettant 
l’importance de s’attaquer au réchauf-
fement climatique. 
Laudato Si avait aussi été précédée 
d’un mouvement de « militants envi-
ronnementaux catholiques » pour 
créer des initiatives d’éducation pop-
ulaire à travers le monde, et initier des 
actions comme le désinvestissement 
des énergies fossiles.  
Mais les forces conservatrices 

catholiques, notamment aux États-
Unis, ont mis là aussi le pied sur le 
frein. Le magazine Time rappelait 
récemment que, « particulièrement 
dans les régions abritant une robuste 
industrie fossile », des politiciens lo-
caux ont senti le besoin de répliquer 
que « les enjeux environnementaux 
sont en dehors de la portée » d’un 
pape. En janvier 2015, alors que l’en-
cyclique était en préparation, une déc-
laration du pape sur le climat lui avait 
même valu d’être qualifié « allié de 
l’extrême gauche » par un influent 
groupe conservateur américain. 
«  Parce que les enjeux sont aussi 
élevés, lisait-on dans le chapitre 6 de 
Laudato Si, nous avons besoin d’insti-
tutions autorisées à imposer des pé-
nalités pour les dommages infligés à 
l’environnement. Mais nous avons 
aussi besoin des qualités individuelles 
d’autodiscipline et de volonté d’ap-
prendre les uns des autres. »

Au-delà de tout ce qu’on a pu dire sur le caractère rétrograde de l’Église 
catholique face aux femmes et aux homosexuels, il y a eu une percée sous 
le pape François qui s’est avéré être un progrès inédit : ses prises de           
position sur l’écologie et le climat.

Par Pascal Lapointe - Agence Science-Presse 

Le pape écologiste
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Les origines 
À la fin du mois de janvier, une publication sur la plateforme Reddit 
affirme qu’un site archéologique « possible » aurait été découvert sur 
Mars. L’image montre une structure qui semble être carrée, et le titre 
prend la peine d’ajouter que « les lignes droites se produisent rarement 
dans la nature ». 
Cette image, accompagnée d’une version retouchée pour en faire 
ressortir la forme carrée, a ensuite été reprise sur la plateforme X par 
l’animateur américain de balado Joe Rogan, une personnalité connue 
pour ses convictions conspirationnistes et son soutien aux pseudo-
sciences. Même Elon Musk s’en est mêlé, en profitant pour affirmer 
dès le lendemain qu’il fallait envoyer des astronautes pour enquêter 
sur cette structure. 

C’est une véritable image 
Vérification faite, l’image en question est bel et bien une photo de la 
surface de Mars. Elle a été prise par la sonde Mars Global Surveyor en 
2001. La structure qui attire l’attention se trouve au haut d’une image 
formant un long rectangle, illustrant une section du sol martien de 
3 km de large par 61 km de long. 

L’avis des archéologues et des géologues 
Mais que voit-on vraiment ? Il est difficile de juger par soi-même ce 
dont il s’agit, surtout si on n’a jamais regardé attentivement des images 
de ce genre. Dès le 5 février, l’archéologue associé à l’Université de  
l’Alberta Andre Costopoulos s’est livré à une analyse. Tout en recon-
naissant qu’il s’agit d’une image « étonnante », il expliquait à quel 
point il est difficile de déterminer la nature d’une « structure »        
seulement à partir d’une image.  
Mais il y a plus. Même si la forme semble carrée au premier coup   
d’œil, lorsqu’on superpose un vrai carré sur l’image, on remarque    
aussitôt que la structure n’est pas aussi régulière qu’elle en avait l’air.    

L’archéologue fait remarquer qu’il 
y a plusieurs crêtes en ligne droite 
dans cette région de la planète et 
que certaines sont effectivement 
perpendiculaires entre elles.      
Un processus géologique peut   
favoriser ce genre de structure. 
Or, tant sur Reddit que sur X, l’image originale était accompagnée 
d’une version retouchée sur laquelle on avait inséré de fines lignes 
pour renforcer l’apparence d’un carré avec des angles droits. La 
présence de ces lignes contribue à faire croire « qu’il s’agit d’autre 
chose qu’une formation naturelle », soulignait l’astrophysicien améri-
cain Neil de Grasse Tyson dans une vidéo publiée sur YouTube le 
13 février. 
Enfin, dans un article publié dans le magazine Forbes le 13 février, le 
porte-parole de la NASA, Andrew Good, a partagé d’autres photos      
du même endroit, mais prises en 2018 d’un angle différent. La forme 
carrée y est alors nettement moins évidente. Selon le porte-parole, il 
s’agit en fait du bord d’une falaise. 

La nature et les lignes droites 
Qu’en est-il de l’argument selon lequel les lignes droites et   
perpendiculaires ne peuvent pas être le résultat d’un processus naturel ? 
Neil de Grasse Tyson souligne dans sa vidéo que l’eau peut creuser des 
crêtes autant droites que rondes. Comme on suppose que de l’eau a 
déjà coulé sur Mars, il est donc inévitable selon lui que certaines lignes 
se retrouvent perpendiculaires. 
Sur le site de la NASA, on peut voir un tel exemple d’angle droit (ou 
presque) sur Mars. La NASA précise que ce type de structure n’est pas 
fréquent, mais peut être le résultat de forces tectoniques. 
Sur Terre, soulignait le 20 février la journaliste scientifique allemande 
spécialisée en astronomie, Tanja Banner, il existe plusieurs formes 
régulières dans la nature comme la Chaussée des géants en Irlande du 
Nord. 

Mars stimule l’imagination  
Ce n’est pas la première fois qu’une structure sur Mars stimule    
l’imagination. La « structure » la plus connue est le visage sur Mars, 
que l’on semble discerner sur une photo prise en 1976 par la sonde 
Viking 1. 
Selon les géologues planétaires de la NASA, il s’agit toutefois bel et 
bien d’une formation naturelle. En 1998, une nouvelle photo a 
d’ailleurs été prise avec une meilleure résolution et l’apparence d’un 
visage laisse place à un plus banal massif rocheux. L’Agence spatiale 
européenne explique dans une page consacrée à ce phénomène que 
c’est l’angle du soleil sur la structure qui créait l’illusion d’un visage. 
Plus récemment, certains ont cru voir une « porte pharaonique »    
dans le flanc d’une falaise martienne, racontait en 2022 David Rothery, 
professeur de géologie planétaire à l’Open University du Royaume-
Uni. La structure en question mesure pourtant à peine un pied de 
haut : il s’agit en fait des restes de dunes de sable durci, qui ont été 
érodées par le vent. 
Il faut enfin se rappeler que de voir des visages ou des structures  
familières qui n’existent pas est un phénomène courant : ça s’appelle 
la paréidolie, et ça fait partie des mécanismes par lesquels notre 
cerveau est capable de donner très rapidement du sens à des informa-
tions disparates — mais avec le risque que, parfois, on « voit » du sens 
là où il n’y en a pas. 

Un site archéologique 
découvert sur Mars ?

Des images montrant sur la  
planète Mars une « mystérieuse 
structure carrée » circulent sur  

les réseaux sociaux depuis 
plusieurs semaines. Même si  
on est sceptique devant une  

telle annonce, quels arguments 
peut-on utiliser pour en débattre ? 

Le Détecteur de rumeurs s’est 
penché sur ces photographies.

FAUX

Le chocolat de Pâques pourrait-il être bientôt 
produit en laboratoire ? Des chercheurs ont au moins trouvé par quel 
procédé y arriver. Reste à voir combien ça couterait. En attendant, les     
premiers tests suggèrent qu’il pourrait même satisfaire les gouteurs les 
plus critiques. 
L’un des arguments de ses promoteurs est que le chocolat de laboratoire 
ne serait pas limité par les variétés des composants, comme les 
polyphénols, que l’on retrouve dans les fèves de cacao. On pourrait donc   
inventer de nouvelles saveurs dont certaines — en théorie — pourraient   
rivaliser avec les saveurs « naturelles ».  
L’autre argument est qu’il pourrait également être plus nutritif ou meilleur 
pour la santé, toujours à cause de ces polyphénols. 
Mais que les compagnies y parviennent ou pas, l’argument massue restera 
le prix. Un chocolat produit en laboratoire, rappelle le New Scientist, ne 
souffrirait pas des aléas de la météo ou des changements climatiques. Et 
l’industrie voit bel et bien poindre à l’horizon un risque de déclin des plants 
de cacao — entrainant une hausse des prix. 
Les deux tiers du cacao mondial proviennent de quatre pays africains :  
Côte d’Ivoire, Ghana, Nigéria et Cameroun. Il suffit donc d’une mauvaise 
saison de récolte pour perturber les chaines d’approvisionnement, et les 
changements climatiques risquent de perturber les récoltes de plus en    
plus souvent.  
Pour l’instant, on n’en est pas à une production industrielle de ce chocolat 
de labo. Mais on en est peut-être plus près qu’avec la viande produite en 
laboratoire, ou « viande cultivée » : alors que les prix de cette dernière       
dépassent encore de loin ceux d’une viande « conventionnelle » — avec des 
pourcentages de pertes qui sont élevés — le chocolat de labo serait, à 1 $ le 
litre, à peu près compétitif avec le chocolat « naturel »… ou du moins, il     
aurait été compétitif lors de la dernière crise, en décembre 2024, lorsque 
les prix du cacao ont grimpé à des niveaux jamais vus auparavant. 
Autrement dit, la production de masse du chocolat artificiel serait                
envisageable… dans le scénario du pire pour le cacao naturel.

Verdict  
Rien ne permet d’affirmer que cette structure, qui semble proche d’un 
carré sur Mars, ne soit pas une formation naturelle. L’érosion peut être 

responsable, en plus de la capacité de notre cerveau à percevoir des 
formes familières en complétant les détails manquants.

Du chocolat de laboratoire ? 
Par Agence Science-Presse

Par Kathleen Couillard
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A 
Animaux 
Arbres 
Avril 

B 
Bélier 

Bourgeons 
Branches 

C 
Calendrier 

Chaleur 
Chant 
Climat 

D 
Dégel 
Doux 

E 
Éclosion 
Équinoxe 

 

F 
Feuillage 

Fleurs 
Floraison 

Fonte 
G 

Gémeaux 
H 

Herbe 
Hirondelle 

I 
Insectes 

J 
Jardin 

Jonquille 
L 

Lumière 
Lune 

M 
Mai 

Marche 
Marmotte 

Mars 
Ménage 
Météo 

N 
Naissance 

Nature 
Neige 

Nidification 
Nuage 

O 
Oiseaux 

P 
Papillon 
Pâques 
Paysage 
Période 

Plantation 
Pluie 

Pollen 
Précipitations 

R 
Renouveau 

Réveil 
Rosée 

S 
Semences 

Sève 
Soleil 

T 
Taureau 

Température 
Terre 

V 
Végétation 

Vent 
Verdure 

Thème :  
PRINTEMPS 
6 lettres

RÈGLES DU JEU : 
 
Vous devez remplir toutes les cases vides en 
plaçant les chiffres  1 à 9 une seule fois par 
ligne, une seule fois par colonne et une seule 
fois par boite de 9 cases.  
Chaque boite de 9 cases est marquée d’un 
trait plus foncé. Vous avez déjà quelques 
chiffres par boite pour vous aider. Ne pas 
oublier  : vous ne devez jamais répéter les 
chiffres 1 à 9 dans la même ligne, la même 
colonne et la même boite de 9 cases.

RÉPONSE DU JEU Nº 921

JEU Nº 921
NIVEAU :  
DIFFICILE

Réponse du mot caché : SAISON

FRITES VOODOO DE  
LA LOUISIANE

Étapes de préparation  
 
Cuire les frites  
1. Préparer les frites surgelées selon les instructions de l’emballage — 

cuire au four, à la friteuse ou à l’air libre jusqu’à ce qu’elles soient croustillantes. 
2. Une fois cuite, saupoudrer les frites d’assaisonnement cajun et les 

mélanger pour les enrober uniformément. Mettre de côté. 
Préparer la sauce au fromage  
1. Préparer la sauce pendant la cuisson des frites. Dans une casserole 

moyenne, faire fondre le beurre à feu moyen. 
2. Ajouter la farine en fouettant et faire cuire pendant 1 à 2 minutes 

jusqu’à ce que le mélange de farine (roux) devienne doré et bouillonnant. 
3. Incorporer lentement le lait en remuant constamment pour éviter les 

grumeaux. 
4. Cuire jusqu’à ce que le mélange épaississe, 3 à 5 minutes. 
5. Incorporer les fromages cheddar et pepper jack râpés, en remuant 

jusqu’à ce qu’ils soient fondus et lisses. 
6. Pour plus de piquant, saupoudrez un peu de poudre de chili, si vous 

le souhaitez. Retirer du feu. 
Assembler le plat  
1. Transférer les frites assaisonnées dans un plat de service chaud. 
2. Les arroser généreusement de sauce au fromage chaude. 
3. Verser un filet de ranch sur la sauce au fromage ou servir à part pour 

la trempette. 
4. Servir immédiatement avec les garnitures de votre choix.

Ingrédients 
 

Pour les frites 
- 1 paquet de frites surgelées 
- 2 cuillères à soupe d’assaison-

nement cajun ou selon le 
gout 

- Vinaigrette ranch pour servir 
Pour la sauce au fromage  
- 3 cuillères à soupe de beurre 
- 2 cuillères à soupe de farine 

tout usage 
- 1 tasse de lait 
- 1 tasse de fromage cheddar 

râpé 
- 1 tasse de fromage pepper 

jack râpé 
- poudre de chili (facultatif) 
Garnitures facultatives  
- jalapeños tranchés 
- morceaux de bacon 
- ognons verts en tranches 
- sauce piquante

Votre annonce  
aurait pu être ici!

Assurez-vous d’être vu  
en réservant votre espace  

DÈS MAINTENANT!

ventes@journal.cavente@hearstmedias.ca

Parfaites comme plat d’accompagnement, 
comme snack ou comme plat principal !
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AVIS DE DÉCÈS

Nous avons le regret d’annoncer le décès de Mme Clémence Houle 
(née Joly), à l’âge honorable de 101 ans, le samedi 19 avril 2025 
à l’Hôpital Notre-Dame de Hearst. Elle laisse dans le deuil ses 
six enfants : Jean-Claude (Pauline) de Hearst, Rollande (feu Jean-
Eudes) de Hearst, Monique (Fernando) d’Elliot Lake, Denise (feu 
Marcel) de Chatham, Huguette (Raymond) de Hearst et Marc 
(Danielle) de Chatham. Elle laisse également dans le deuil neuf 

petits-enfants, plusieurs arrière-petits-enfants, sept arrière-arrière-
petits-enfants, ainsi que ses sœurs : Colette et Rachelle de Rouyn-Noranda et ses 
trois frères : Robert, Fernand et Jean-Guy, tous de Montréal, de même que de nombreux 
neveux, nièces, parents et amis. Elle fut précédée dans la mort par son époux Roland 
(1987), sa fille Rachelle (1999) de même que plusieurs membres de sa famille. 
On se souvient de Clémence comme une dame au grand cœur qui se souciait toujours 
du bien-être de son entourage. Quand la santé lui fut meilleure, Clémence aimait bien 
se garder occupée en prenant des marches, faire des petits projets de tricot, de même 
que faire de la lecture. Avant la retraite, elle a travaillé pendant de nombreuses années 
à la buanderie de l’Hôpital Notre-Dame de Hearst. 
Après 101 années empreintes de sagesse et d’amour, Clémence se repose maintenant 
portée par les souvenirs de ceux qui l’aiment. 
En la mémoire de Clémence, une cérémonie aura lieu dans l’intimité familiale.

Clémence Houle

Mécanicien d’équipement lourd, voiture, camion, moteurs     
diésel et systèmes hydrauliques  
À la recherche d’un mécanicien certifié ou avec expérience.   
Tâches 
• Ajuster, réparer ou remplacer des pièces et des composantes 
de systèmes de camions de transport commercial  
• Ajuster, réparer ou remplacer des pièces et des composantes 
de systèmes camion-remorque  
• Estimer le cout des pièces et de la main-d’oeuvre pour      
effectuer l’entretien et les réparations des véhicules  
• Salaire selon expérience 
• Bons bénéfices  

Envoyer votre CV a miguel.roy@sergegd.com 
 

Heavy Equipment, Cars, Truck, Diesel Engines and Hydraulic 
Systems.   
Looking for Certified or Experienced Mechanic  
Tasks 
• Adjust, repair or replace parts and components of commercial 
transport truck systems 
• Adjust, repair or replace parts and components of truck-
trailer systems 
• Estimate parts and labour cost to perform vehicle    
maintenance and repairs 
• Salary based on experience 
• Good benefits  
Send your CV to miguel.roy@sergegd.com 

OFFRE D’EMPLOI : Mécanicien/Mechanic  

EMPLOI

APPEL D’OFFRES

VOS prédictions de la semaine :

Disponible uniquement sur le  
site web du journal Le Nord

LES MÉDIAS DE L’ÉPINETTE NOIRE EXPRIMENT LEURS                  
CONDOLÉANCES AUX FAMILLES ET AMIS DES DÉFUNTS.

Notre sec琀on d’o昀res d’emploi,
ou琀l deun  choix !

  APPEL D’OFFRES / REQUEST FOR TENDERS 
 

Projet # 31862-055 
É.c. secondaire Cité des Jeunes 

« Aménagement de terrain » 
« Site Work »   

Veuillez communiquer avec le consultant J.L. Richards, par cour-
riel 31862_CSCDGR@jlrichards.ca pour obtenir une copie des         
documents ou pour connaitre les détails et les exigences.  
Pour toute autre question, communiquez avec Alain Comeau, superviseur 
de l’entretien, au Conseil scolaire catholique de district des Grandes Rivières 
en composant le 705 267-1421 ou le 800 465-9984, poste 236.  
For further information, please contact the consultant’s office by 
email at 31862_CSCDGR@jlrichards.ca

Téléphone : 800 465-9984 ou 705 267-1421 
Télécopieur : 705 267-7247 
Courriel : cscdgr@cscdgr.education
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48e TOURNOI DES DEUX GLACES

VENDREDI  
25 AVRIL

# Heure Glace Division Local Visiteurs

1 13:55 Giroux AB Golden Pints 90's

2 14:20 Ndur C Morning Woods Les Lumberjacks

3 14:50 Giroux D Les Boys Drunktanks

4 15:15 Ndur Fem‐C Dodge Girls Last One for JR

5 15:45 Giroux D Peteux de Broue Les Vachons

6 16:10 Ndur Fem‐AB Round 2 #nofilters

7 16:40 Giroux Fem‐AB Bad&Boozy Chicks with Sticks

8 17:5 Ndur C BenderBudz Dekes of Hazard

9 17:35 Giroux AB Underdogs Storms

10 18:0 Ndur Fem‐C Mighty Girlz Stormies

11 18:30 Giroux AB Whiskey Glasses Commandos

12 18:55 Ndur C C‐Men Here for Beer

13 19:25 Giroux AB Marquis Purple Helmets

14 19:50 Ndur C Les Chiefs Les Rancourt

15 20:20 Giroux D Les Moustaches La Dépression

16 20:45 Ndur AB Mario Brosse Oji‐Crees

17 21:15 Giroux Fem‐C No Pucks Given S.O.S.

18 21:40 Ndur C Bender Budz 4th Liners

19 22:10 Giroux Fem‐AB On Aura Tout Bu No Ragretzskies

20 22:35 Ndur Fem‐C Twisted Aunteas Get Kraken

21 23:5 Giroux AB Whiskey Glasses Underdogs

22 23:30 Ndur Fem‐C Mighty Girlz Last One for JR

23 0:0 Giroux C C‐Men Morning Woods

24 0:25 Ndur Fem‐AB Chicks with Sticks Round 2

807, rue Front 
705 362-4400 (Napa) 

705 362-8900 (showroom) B  &B AUTO SPORTS
and MARINE INC.

Amusez-vous  
en fin de semaine !

58, chemin Cloutier N,   
705 362-4626

BON TOURNOI !
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DEUX       
GLACES

Bonne chance à tous 
les mordus de hockey  !

705-372-1601 ou 1-800-449-7621
812, rue George • Hearst ON

Profitez du bon 
temps entre amis ! 

 
 
 
 
 

Bon tournoi à 
toutes les équipes ! 

Internet - Radiocommunication - Systèmes d’alarme

1500, rue Front, Hearst ON 
705-362-5651

Vendredi 25 avril 2025
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Vous ne jouez pas pour la coupe Stanley, 
donc assurez-vous de vous amuser !

SAMEDI  
26 AVRIL

SAMEDI 26 avril 2025

# Heure Glace Division Local Visiteurs

25 8:0 Ndur D Les Vachons Les Boys

26 8:30 Giroux D La Dépression Peteux de Broue

27 8:55 Ndur D Les Moustaches Drunktanks

28 9:25 Giroux Fem‐C Stormies No Pucks Given

29 9:50 Ndur Fem‐C Dodge Girls S.O.S

30 10:20 Giroux C C‐Men Les Rancourt

31 10:45 Ndur AB Mario Brosse Golden Pints

32 11:15 Giroux C Here for Beer Les Lumberjacks

33 11:40 Ndur C Morning Woods Les Chiefs

34 12:10 Giroux Fem‐AB #nofilters No Ragretzskies

35 12:35 Ndur AB 90's Whiskey Glasses

36 13:5 Giroux AB Storms Marquis

37 13:30 Ndur AB Oji‐Crees Purple Helmets

38 14:0 Giroux Fem‐C Last One for JR No Pucks Given

39 14:25 Ndur Fem‐C Stormies Get Kraken

40 14:55 Giroux C 4th Liners Dekes of Hazards

41 15:20 Ndur AB Underdogs Commandos

42 15:50 Giroux Fem‐C Mighty Girlz Twisted Aunteas

43 16:15 Ndur Fem‐AB Bad&Boozy Round 2

44 16:45 Giroux Fem‐AB #nofilters Chicks with Sticks

45 17:10 Ndur D Les Moustaches Peteux de Broue

46 17:40 Giroux C Here for Beer Les Rancourt

47 18:5 Ndur D Drunktanks Les Vachons

48 18:35 Giroux C Les Chiefs Bender Budz

49 19:0 Ndur D La Dépression Les Boys

50 19:30 Giroux AB Golden Pints Marquis

51 19:55 Ndur Fem‐C Mighty Girlz Dodge Girls

52 20:25 Giroux AB Underdogs 90's

53 20:50 Ndur Fem‐AB Chicks with Sticks No Ragretzskies

54 21:20 Giroux AB Whiskey Glasses Oji‐Crees

55 21:45 Ndur Fem‐C Get Kraken Last One for JR

56 22:15 Giroux Fem‐AB On Aura tout Bu Bad&Boozy

57 22:40 Ndur C Dekes of Hazard C‐Men

58 23:5 Giroux AB Purple Helmets Commandos

48e TOURNOI DES DEUX GLACES

Bon tournoi à tous !

Pat Dallaire  
Machine Shop 

404, route 11 Est, Hearst,  

705 372-1388

C’est l’heure de  
la mise-o-jeu !

Bonne chance et bon tournoi !
1417, rue Front - 705 362-4334

Cette fin de semaine,  
j’ai un seul but :  
t’empêcher d’en faire ! 

Bon tournoi ! Faites des buts et 
créez de beaux souvenirs !  

GO GO GO !
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48e TOURNOI DES DEUX GLACES

DIMANCHE  
27 AVRIL

Vendredi 25 avril 2025

# Heure Glace Division Local Visiteurs

59 8:0 Ndur Fem‐C Twisted Aunteas S.O.S.

60 8:30 Giroux Fem‐AB On Aura Tout Bu #nofilters

61 8:55 Ndur C 4th Liners Les Chiefs

62 9:20 Giroux Fem‐AB No Ragretzskies Bad&Boozy

63 9:50 Ndur C Les Rancourt Morning Wood

64 10:15 Giroux C Dekes of Hazards Les Lumberjacks

65 10:45 Ndur AB Mario Brosse Purple Helmets

66 11:10 Giroux AB Golden Pints Storms

67 11:40 Ndur D Les Vachons La Dépression

68 12:5 Giroux AB Marquis Oji‐Crees

69 12:35 Ndur D Les Moustaches Les Boys

70 13:0 Giroux AB Commandos 90's

71 13:30 Ndur Fem‐C Get Kraken S.O.S.

72 13:55 Giroux Fem‐C Stormies Dodge Girls

73 14:25 Ndur Fem‐C Twisted Aunteas No Pucks Given

74 14:50 Giroux C 4th Liners Les Lumberjacks

75 15:20 Ndur Fem‐AB Round 2 On Aura Tout Bu

76 15:45 Giroux D Drunktanks Peteux de Broues

77 16:15 Ndur C Here for Beer Bender Budz

78 16:40 Giroux AB Storms Mario Brosse

FINAL

FINAL

FINAL

FINAL

FINAL

336 route 11, 705 372-1600

Le tournoi tant  
attendu est enfin  
arrivé ! 

AYEZ DU PLAISIR !

JOANIS  
LOCKSMITH 

15, 15e Rue, Hearst  
 705 362-4055 BBOONN  TTOOUURRNNOOII  !!  

Avant toute autre chose, 
la préparation est la CLÉ  
du succès. 

🏒🔑 
Bon tournoi en toute amitié et camaraderie

Avoir du plaisir, c’est ce qui 
compte ! Bon tournoi !
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48e TOURNOI DES DEUX GLACES

ÉQUIPES

DIVISION Ab
Underdogs 90s Storm Whiskey Glasses Purple Helmets Commandos
Justin Alary Felix Camiré Miguel Deschamps Jonathan Lacroix Miguel Morneau Lender Valliere

Justin Carrière Miguel Lefebvre Maxime Deschamps Raphael Lacroix Guillaume Bussière Nick Saucier
Alexandre Blais Jimmy Côté Denis Nadeau Tyler Hache Raymond Piette Sebastien Lalonde
Olivier Payeur Michael Fell John Collin Nick Dubé Yvan Lemieux Michael Morin

Samuel Lambert Jason Lacroix Zack Fontaine Pierre Thomas Michel Champagne Samuel Payeur
Alexis Gendron Guillaume Rheault Miguel Morin Simon Boutillier Dany Fortin Jacob Morin

Casey Gaudreault J-P Marineau Dominic Lemieux Zachary Larose Pierre-Olivier Corbeil Xavier Boulanger
Raphael Gratton-Damboise J-F Sylvestre Dominic Camiré Philippe Pouliot Kevin Levesque Samuel Charon

Miguel Rioux Phil Losier Steve Malenfant Cédrik Lacroix Nicolas Picard Rémi Gratton-Damboise
Joel Dechamplain Robert Fauchon Nikko Morin Alain Mercier William Alary
Max Dechamplain Lawrence Agich Bryan Wilson
Vincent Fontaine
Richard Therrien

(G) Sebastien Plamondon (G) Jeremy Pominville (G) Marc-André Comeau (G) Kevin Caouette (G) Adam Ranger (G) Benoit Lapointe

Golden Pints Marquis Mario Brosse Oji-Crees
Samuel D'Astous Louis Filion Yannik Pouliot Mitchell Sutherland
Maxime Lacroix Brian Léger Félix Morissette Lavron Sutherland

Sebastien Despatie Eric Mignault Mathieu Morin Davonte Sutherland
Mathieu Lehoux Martin Picard Miguel Couture Kayden Constant

Nicolas Tremblay Alain Veilleux Zacharie Cloutier Randy Ferris
Miguel Hince Rick Rosevear Miguel Grondin Marshall John-George

Jérémie Sigouin Michel Bond Kelsey Ouellet Scott Taylor
Nicholas Roy Gaston Lanoix Alexandre Léger Mason Wesley

Jacob Comeau Jonas Norrie
Shawn Comeau Danny Gagnon
Shawn Boisvert

(G) Brett Robinson (G) Mike Veilleux (G) Dominic Caouette (G) Trevor Echum

C-Men Morning Woods Bender Budz Les Chiefs Les Lumberjacks 4th Liners
Mathieu Vachon Jean-François Frigo Marc Clement Martin Alary Conrad Lacroix Denis Lanoix
Francis Vachon Alexandre Jacques Robin Beauchamps Jonathan Blier Steve Lacroix Sebastien Vienneau

Jerome Bilodeau Éric Dillon Evan Gauthier James Picard Joel Dubé Patrice Lanoix
Maxime Belair Nicolas Allard Brock Gravel Paul Michaud Martin O'Connor Tommy Ouellette

Eric Bliss Alex Zepmeisle Corey Lemieux Yvan Lanoix Francis Boissoneault Phil Hamann
Maxime Bilodeau Patrick Zepmeisle Cedric Rioux Michel Lemaire André-Michel Dubé Mikael Rancourt

Alexandre Lecours Nicolas Lacasse Dominique Savoie Gilles Deladurantaye Patrick Cloutier Dominic Marcotte
Mederic Bourdon Yannick Mitron Francis Lacasse Dany Fortier Frank Fortier Guillaume Bolduc

Justin Berube Alex Masteloto Darren Turcotte Miguel Morin Gaetan Baillargeon Steven Ouellet
Jeremie Carrier Eric Morrissette Alain Arbour Cody Lachance
Dominic Carrier Eric Cossette Jessy Richard

Steve Boisvert
David Michaud
Patrick Madore

(G) Gabriel Larose (G) James Madore (G) Dave Gravel (G) Marc Buteau (G) Martin Grenier (G) Martin Brunet

DIVISION c

Here For Beer Les Rancourt Dekes of Hazard
Cedric Robichaud Alexandre Boisvert Marc-André Longval

Alex Poliquin Israel Falardeau Justin Deslaurier
Justin Fournier Kory Hautcoeur Mick Cote

Alexandre Fournier Samuel Lachance Patrick Losier
Max Lecours Jeremy Lacroix Patrick Neron
Joel Drolet Alex Rancourt Kevin Ouimette

Philippe Proulx Dany Rancourt Donovan Cote
Jeremie Beaulieu Martin Rancourt Merick Letourneau
Simon Poliquin Frederic Rancourt Yannick Lauzon

Marc-Alexandre Gagné Eric Thomas Patrick Lemieux
Zack Tremblay Jonathan Veilleux

(G) Yannick Hébert (G) Paul Breton (G) Kevin Jomphe

Ne vous cassez pas la 
tête et ayez du plaisir.  

Bon tournoi !
705.372.3840

 
Hearst, ON

justroo昀ng.renovations@gmail.com
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DIVISION D

Les Moustaches (1) Les Vachons (2) Les Boys (3) La Dépression (4) Drunktanks (5) Péteux de broue (6)
Yan Richard Steve Richard Michel Caissie Pierre Fontaine Derek Girard Paulo Morin

Steven Lacroix Marc Vachon Dave Thibault Pierre Girouard Pierre Vandette Sebastien Fauchon
Michel Blais Gino Vachon Andre Coté Luc Pominville Jeremie Tremblay Joel Morin

Richard Aubin Nicolas Bbrousseau Fabien Carriere Denis Samson Gavin Dumont Alain Bouffard
John Leclerc Zachary Richard Dereck Chirta Dany Richard Guy Losier Alain Rioux

David Cyr Jean-Sebastien Gagné Randy Vermette Jean-Noel Frigo Martin Cantin Christian Gratton
René Payeur Jean-Paul Levasseur Martin Lanoix Dany Grondin Dany Roy Yvan Blais

Connor MacDonnald Olivier Dallaire Jean Marc St-Amour Gerald Morin Marc Fleury René Gagné
Steve Lacroix Brad Sawyer Rejean Cantin Dave Dillon Serge Pouliot

Maxime Bouffard Zachari Sawyer Marc Dupuis Niko Rice Francis Rodrigue
(G) Vincent Tessier (G) Pierre Savoie (G) Guillaume Plamondon (G) Denis Robichaud (G) Dominic Caouette

On Aura Tout Bu (1) No Ragretzskies (2) Chicks with sticks (3) Bad & Boozy (4) Round 2 (5) #nofilters (6)
Émilie Comeau Amélie Samson Marie-Pier Lanoix Shyanne Michaud Myriam Tremblay Isabelle Boucher

Maxime Demeules Evra Levesque Jaime Cayen Sophie Nolet Maripier Fauchon Mélissa Larose
Noémie Roy Allison Lacroix Dominik Grondin Marie-Claude Losier Tanya Morin Isabelle Lapierre

Sophie Lecours Emily Leger Marieve Morin Alissa Plourde Lola Blais Myriam Boisvert
Sara Poliquin Karéanne Lanoix Dominique Couture Sarah Plourde Mélanie Collin Manon Vachon
Danelle Morin Mélissa Dubois Noémie Couture Nancy Côté-Plourde Jeannik Collin Mireille Coulombe

Justine Ayotte Blier Danika Boisvert Renéanne Lanoix Paula Habel Suzie Longtin Melissa Forgues
Myriam Coulombe-Gratton Emanuelle Dupuis Kyana Poliquin Sophie Roy Josiane Lapointe Sandy Allard

Daphné Léger Josiane Roy Léa Levesque Elizabeth Labrie Adele Patricia Carmen Lepage
Marianne Mignault Mackenzie Larose Ashley Robitaille Melanie Delage

Annik Coulombe
Annik Rodrigue
Josee Bergeron

(G) Catherine Mitchell (G) Dominik Roy (G) Marie-Pier Vachon (G) Kayla Jacques (G) Sabrina Mastelloto (G) Melissa Coulombe

femmes ab

Twisted Aunteas (1) Mighty Girls (2) Stormies (3) Get Kraken (4) Last one for JR (5) No Pucks Given (6)
Mandy Coté Mira Cantin Billie Bélanger Annie Gosselin Nicole Gendreau Hannah Côté-Veilleux

Sky McMeekin Jasmine Cantin Jessica Vachon Danika Jacques Lina Lamontagne Cloé Côté-Veilleux
Shawntae Sutherland Karo Poulin Jessica Baril Angèle Veilleux Sylvie Mousseau Émily Thibodeau

Steph Sutherland Valérie Dubé Yzabel Mignault Christine Lachance Nancy Côté-Plourde Maude Vallée-Lacroix
Julie Frigo Joanie Blais Isabelle Moreau Dominik Tremblay Janine Côté Ouellette Ashley Wice

Bryanna Elvrum Vanessa Ouellette Isabelle Levesque Kathleen Hautcoeur Tracy Richer Daphnée Couture
Ciarra Roy Maïka Shink Maxime Poliquin-Boutin Gabrielle Lecours Josée Robert Marie-Claude Deschamps

Michelle Gaudreault Ninon Fontaine Kaitlyn Shoppof Jessica Baillargeon Marie-Chantal Thomas Mélodie Comeau-Davies
Samuelle Boulley Cloé Morin-Roy Cynthia Champagne Mila Fournier Celina Roy Melissa Thériault

Manon Nolet Emma Gratton Emilie Mignault Savanah Dillon Linda Blanchette-Lecours Billy-Ann Thibodeau
Kristen Elvrum Caroline Clément Mia Guilbeault
Victoria Dupuis Jessica Dionne Andreanne Matko

Mélanie Audet

(G) Isabelle Sigouin (G) Marie-Michelle Lemieux (G) Valérie Blais (G) Linda Levesque-Roy (G) Anick Vermette

femmes c

Dodge Girls (7) S.O.S (8)
Jenny-Lynn Starnet Marie-Claude Chabot

Stefanie Proulx Julie Alary
Stéphanie Lemieux Marie-Eve C Proctor
Véronique Proulx Crystel Vallée
Chantal Chabot Marilyne Charron
Stéphanie Cyr Josée Tourville

Stéphanie Proulx Mylène C. Gratton
Pamela Martin Lindsey Turgeon

Stéphanie Samson Marjolaine T. Lemaire
Samuelle Jacques Emilie Brunet

Christine Lemieux

(G) Marie-Josée Couture (G) Trisha Larose

48e TOURNOI DES DEUX GLACES

Rassemblons-nous en    
communauté pour jouer  

au hockey !
1413, rue Front,  

Hearst ON 

705 362-7005

25 - 26 - 27 AVRIL 2025
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Au cours de la saison, la AHMH a 
organisé deux tournois majeurs. 
En janvier, le U-7 Jamboree,     
parrainé par Lecours Lumber, a 
réuni 19 équipes et 134 jeunes 
joueurs, provenant de Dubreuil-
ville à Smooth Rock Falls. Le 
comité organisateur a été salué 
pour son efficacité, et des             
médailles en bois, très appréciées, 
ont été remises par M. Roger 
Lecours et sa conjointe Johanne. 
En février, l’association a relancé 
son traditionnel weekend Astérix 
et Obélix, un évènement d’enver-
gure qui a rassemblé toutes les    
divisions, de M9 à M18. Ce tournoi 
a permis la tenue de 59 matchs, 
avec la participation de 22 équipes,     
locales et extérieures. L’évène-
ment a été qualifié de franc succès,          
et l’organisation se dit déjà                 
enthousiaste à l’idée de relancer 
l’initiative l’an prochain. 
En mars, l’équipe M9 HL a            
accueilli les finales de la ligue 
NDHL, réunissant neuf équipes. 
L’équipe Hearst Mini Jacks, 
dirigée par Miguel Morneau, a 
décroché la médaille de bronze, 
tandis que les Hearst Ice Crushers, 
menés par Jonas Norrie, ont rem-
porté l’argent. L’engagement des 
bénévoles du groupe M9 a été 
souligné pour avoir offert aux       
jeunes une expérience mémorable. 
En fin de saison, le M13 HLK a 
pour sa part présenté le Tournoi 
des champions NOHA, avec la par-
ticipation de huit équipes. Encore 
une fois, la forte mobilisation des 
bénévoles a été déterminante pour 
la réussite de l’évènement. 
Par ailleurs, l’école de gardiens     
de but de l’association, toujours        
offerte gratuitement, s’est pour-
suivie sous la coordination de      
Jeremy Vienneau, accompagné  
des gardiens des Lumberjacks, 
Alexandre Boivin et Owen Bonthuis. 
L’initiative vise à encourager l’in-
térêt pour une position souvent 
négligée. Avant Noël, des séances 
de patinage de puissance (Power 
Skating) animées par Guillaume 
Rheault ont également été offertes 

à 17 jeunes joueurs. 
La HMHA a exprimé sa                   
reconnaissance envers ses nom-
breux commanditaires pour la   
saison 2024-2025, en particulier le 
comité du Tournoi des deux glaces 
et M. Félix Lavigne. 
Enfin, l’association a tenu à           
remercier deux membres de 
longue date, Martine Lemaire-
Mignault et Christian Gratton, 
pour leur engagement soutenu au 
fil des années. Bien qu’ils se soient 
retirés du comité cette saison pour 
se consacrer à d’autres projets, leur 
apport continue d’être apprécié.  

Remise de prix   
Chaque année, l’Association du 
Hockey mineur de Hearst remet 
les honneurs de la plaque Albert 
Turgeon à une personne qui a  
contribué remarquablement au 
développement du hockey mineur 
de Hearst. L’heureux élu cette 
année est Brian Léger. Il a reçu un 
hommage de la part de ses deux 
filles, Daphné et Emily, qui ont 
parlé de ses accomplissements.  

Le père de famille s’est impliqué 
dans le hockey féminin pendant 
plus de 20 ans. « Tu as toujours été 
là, pas seulement comme coach, 
mais également comme défenseur 
du sport féminin. Tu as ouvert la 
porte à d’autres filles comme tu l’as 
fait pour nous », assurent ses filles.  
En plus du hockey, il s’est impliqué 
dans d’autres sports et à chaque 

fois, Daphné et Emily soulignent 
que M. Léger est animé par la   
passion d’aider les jeunes à se     
dépasser, croire en eux et donner 
le meilleur d’eux-mêmes.  
Voici une partie de leur hommage 
envers leur père, Brian Léger : 
« Aujourd’hui, tu reçois la plaque 
Albert Turgeon, un prix remis 
pour une contribution remar-
quable au développement du 
hockey mineur de Hearst. Et 
franchement, ça ne pourrait pas 
tomber entre de meilleures mains. 
Ce prix reconnait ton travail, ton 
cœur, ta présence constante — tout 
ce que tu fais depuis tant d’années, 
souvent dans l’ombre, mais jamais 
sans impact. »  

Bénévoles de l’année 2025  
L’Association de hockey mineur de 
Hearst tient à souligner l’implica-
tion d’un bénévole annuellement, 
et c’est Johnny John-George qui    
a été sélectionné pour son   
dévouement au cours de la saison. 
Il a occupé les rôles d’entraineur 
adjoint pour les équipes M15 et 
M13 de la ligue maison, en plus 
d’agir comme bénévole sur la glace 
auprès de l’équipe M11. 
Son engagement, tant sur le plan 
de la planification des pratiques, 
des matchs et des évènements, que 
par son professionnalisme cons-
tant, a contribué de manière       
significative à l’expérience des      

jeunes joueurs et des familles   
impliquées dans l’organisation. 
L’Association remercie Johnny 
pour le temps et l’énergie investis 
tout au long de la saison.

L’Association de hockey mineur de Hearst (AHMH) dresse un bilan 
positif de sa saison 2024-2025, marquée par un fort engagement 
bénévole et une participation élevée. Au total, 253 inscriptions ont 
été enregistrées cette année, en hausse par rapport aux 242 de la 
saison précédente. Plus de 87 bénévoles ont contribué aux activités 
de l’association, permettant aux jeunes de tous les niveaux de       
s’épanouir dans le sport.

Par Renée-Pier Fontaine

Le président du hockey mineur, Rick 
Rosevear, et Brian Léger

Daphné, Chantal, Brian et Emily Léger avec la plaque Albert Turgeon   
Photos : Émilie Mignault - L’Association de hockey mineur de Hearst/Facebook

Soirée de remise de prix et bilan pour l’Association 
de hockey mineur de Hearst

Evra L.-Vienneau et Johnny John-George 

Les petites  
annonces…  
ça marche ! 

 
Contactez-nous  
pour que votre  
petite annonce  
apparaisse ici !



24   LENORD.CA   |   JEUDI 24 AVRIL 2025 SPORTS

Les hommes de Félix Morissette 
n’ont remporté qu’un match en 
quatre sorties, soit un blanchissage 
de 1 à 0 contre les Gold Kings de 
South Porcupine grâce au but de 
Zachary Mignault. 
Colton Gregory a été tout simplement 
phénoménal dans la victoire, et ce 
fut un match très intense du début 
à la fin puisque l’unique filet a été 
inscrit dans les 40 premières      
secondes du match. 
Le Rouge et Noir a inscrit très    
peu de buts durant le weekend, ce 
qui a rendu la tâche difficile de 
remporter des matchs. 
À sa sortie initiale vendredi matin, 
le HLK a accordé quatre buts aux 
Jr. Stars de St. Thomas (classés 
1ers en province) en première 
période, avant qu’Alexis Fournier 
ne réussisse à inscrire les siens     
au pointage. L’adversaire a ajouté     
un but en deuxième et un en 
troisième avant que Samuel       
Carrier ne marque en fin de match. 
Marque finale : 6 à 2 en faveur    
des Jr. Stars. 
Nicolas Gagnon a subi la défaite 
devant le filet 
Après sa victoire lors du match 
numéro deux, le HLK se mesurait 
aux hôtes du tournoi, les Jr Firebirds 
de New Hamburg samedi matin 
pour son troisième match. 
Après avoir vu les Firebirds     
prendre les devants 2 à 0 en milieu 
de deuxième période, Danick Dubé 
a réduit l’écart 22 secondes plus 
tard pour les Lumber Kings, mais 
ce sera l’unique filet du Rouge et 
Noir dans ce match. Colton        
Gregory a subi une blessure en 
deuxième période et fut remplacé 
par Nicolas Gagnon qui a été        

exceptionnel à son tour. L’adversaire 
allait toutefois ajouter un but en 
avantage numérique en fin de  
période et un autre en désavan-
tage, dans un filet désert, en toute 
fin de match. Marque finale : New 
Hamburg 4 Hearst 1. La diffé-
rence dans ce match, selon Eric 
Mignault, c’est « le fait qu’on ait pu 
capitaliser sur un cinq contre trois 
en début de match. » 
Lors de son dernier match, le HLK 
avait absolument besoin d’une  
victoire pour poursuivre la route. 
Un gain de Hearst aux dépens    
des Warriors de Stratford aurait 
éliminé ces derniers, mais c’est 
tout le contraire qui s’est produit. 
Les Warriors l’ont emporté 3 à 0,  
et ce sont eux qui ont remporté   
les grands honneurs du tournoi   
en troisième prolongation lors     
de la finale face aux Stars de          
St. Thomas. 
Joint à l’issue du tournoi, Félix 
Morissette était tout de même très 
fier de ses troupes. « Ce fut une  
expérience incroyable. L’organi- 
sation du tournoi à New Hamburg 
était simplement extraordinaire et 
les jeunes en étaient reconnais-
sants et réalisaient la chance qu’ils 
avaient d’être là. Pour les neuf 
joueurs qui terminent leur par-
cours, y’a pas de meilleur scénario, 
de finir leur carrière au OHF     
malgré la défaite samedi soir. Je 
suis tellement fier de mes joueurs. 
Cette équipe en était une spéciale 
et chaque gars a porté le chandail 
des Lumber Kings avec fierté        
du début à la fin. Nous avons        
affronté de solides équipes pen-
dant le tournoi, mais les résultats 
ne définissent pas tant l’allure des 

matchs. Nous avons tenu le coup 
pendant plusieurs périodes et 
avons poussé jusqu’à la fin. Les 
performances de Colton Gregory et 
Nicolas Gagnon dans les filets ont 
été superbes et ils ont gardé 
l’équipe dans le match à chaque 
sortie. » 
Rappelons que le hockey mineur a 
confirmé la semaine dernière le  
retour de Morissette à la barre de 
l’équipe pour la saison prochaine. 
Eric Mignault a lui aussi bien aimé 
l’expérience et s’est dit très fier de 
l’équipe. 
« Nous avons affronté des équipes 
qui étaient plus rapides, plus 
grosses et plus physiques que 
nous. Malgré ça, c’est notre inca-
pacité de marquer des buts tôt 

dans le match qui a pénalisé 
l’équipe. Nous n’avons marqué que 
quatre buts en quatre parties. 
Nous avons eu des chances en or 
de marquer, mais la rondelle ne 
voulait juste pas entrer dans le 
filet. 
Les gardiens Gagnon et Gregory 
ont encore excellé devant le filet, 
nous gardant dans les parties 
jusqu’à la fin. Ils ont accordé 
13 buts sur plus de 140 lancers. » 
Ceci met un terme à la saison des 
Lumber Kings, mais malgré le   
résultat au provincial, les joueurs 
sont quand même fiers de leur  
performance et de leur saison. 
L’équipe d’entraineurs est aussi 
fière du rendement de l’équipe tout 
au long de l’année. 

Manque d’opportunisme, manque de discipline et manque d’effort 
par moment sont des termes qui qualifient le passage des Lumber 
Kings M18 à New Hamburg pour le tournoi provincial M18 A qui 
avait lieu le weekend dernier. Malgré l’adversité évidente, les 
joueurs de Hearst se sont bien battus, selon les entraineurs.

Par Guy Morin 

Photo : Hearst Lumber Kings U18/Facebook

Déception pour le HLK M18

Photo : Hearst Lumber Kings U18/Facebook

DEVENEZ MEMBRE  
DES MÉDIAS DE L’ÉPINETTE NOIRE  

et vous aurez droit  à 10  % de rabais  chez  
Rest-O-Poutine,  les  lundis  et  les  mardis  ! ! !
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Prévoyez-vous voter? 
Vous pouvez vous inscrire et voter à votre bureau de vote 

le jour de l’élection, si vous : 

• êtes citoyen canadien; 
• avez au moins 18 ans;
• prouvez votre identité et votre adresse.

Consultez votre carte d’information  
de l’électeur ou visitez elections.ca  
pour savoir où et quand voter.

ÉLECTION 
FÉDÉRALE L E  L U N D I  2 8  AV R I L

Visitez elections.ca pour l’information officielle sur le vote

EC_GEN_ELECTION_ED_FRE_8_85X5_929.indd   1 2025-03-28   1:46 PM

Dernier vendredi du mois

Rendez-vous à la pour le

CE VENDREDI 25 AVRIL

Karaoké avec Julie Pelletier et Steve Mc Innis

Cinq tirages de viande et tirage 50/50

Ce n’est pas fini après  
la joute des  

Lumberjacks !   
Restez avec nous pour  

une belle soirée !

It’s a date at the for the

last friday of the month

THIS FRIDAY APRIL 25th

Karaoke with Julie Pelletier & Steve Mc Innis

5 meat draws and 50/50 draw

It’s not over 
 after the 

Lumberjacks!   
Stay with us for a 

 fun night!
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DATE
ÉQUIPE  
LOCALE

ÉQUIPE  
VISITEUSE

LIEU HEURE

Vendredi  
25 avril 2025

Jacks Cubs
Gerry McCrory  

Countryside Sports 
Complex

19 h 30

Lundi  
28 avril 2025  

(si nécessaire)
Cubs Jacks

Centre récréatif  
Claude-Larose

19 h

Mercredi  
30 avril 2025  

(si nécessaire)
Jacks Cubs

Gerry McCrory  
Countryside Sports 

Complex
19 h

1re ÉTOILE 
Spencer Horgan, (défenseur) des Cubs de Sudbury : Ayant participé à six 
des sept buts marqués par les Cubs lors des deux premiers matchs de la   
finale de la ligue la semaine dernière, le joueur de 20 ans, originaire de 
Bowmanville en Ontario, a marqué une fois et fourni une aide sur cinq 
autres buts. Ses contributions lui ont permis de prolonger sa série de points 
à six matchs consécutifs et d’inscrire son nom sur la feuille de match pour 
huit de neuf sorties des Cubs en séries éliminatoires. Il a également            
enregistré cinq performances à plus d’un point.   

2e ÉTOILE 
Adam Shillinglaw (défenseur), Lumberjacks de Hearst : Et oui, le vétéran 
défenseur étoile de l’Orange et Noir a distribué quatre passes décisives dans 
le cadre d’un match sur la route qui commençait la série du championnat 
de la LHJNO jeudi dernier, dans un gain de 6 à 2 à Sudbury. Chacun des 
points d’Adam Shillinglaw a été réussi avec les « unités spéciales », puisqu’il 
a aidé à en marquer trois en avantage numérique et un autre en infériorité 
numérique. Autrefois patinant pour les Cubs de New Liskeard, sa ville       
natale, à l’époque où il jouait au hockey mineur, le récipiendaire du prix du 
meilleur défenseur du circuit Mazzuca occupe actuellement la deuxième 
place en production offensive parmi les défenseurs, avec 16 points en          
11 matchs, dont trois buts. 

 3e ÉTOILE 
Cole Miller (défenseur), Lumberjacks de Hearst : Ce défenseur recrue 
des Lumberjacks, originaire de Chilliwack en Colombie-Britannique,    
a contribué en défensive avec trois points dans les deux matchs de   
jeudi et samedi dernier à Sudbury. Cela comprenait son premier but en 
séries éliminatoires de la LHJNO ainsi qu’une aide sur le but gagnant 
lors d’une première victoire en ouverture de série, 6 à 2, jeudi dernier. 
Rejoignant la ligue cette saison en provenance des rangs U18 des Fraser 
Valley Thunderbirds, Cole Miller aborde le troisième match de la finale 
de la ligue en tête de tous les défenseurs recrues au chapitre des points, 
soit huit, et ouvre également la voie avec ses sept passes décisives par 
des défenseurs de première année.

La Ligue de hockey junior du Nord de l’Ontario a annoncé ce lundi que trois 
défenseurs, soit Spencer Horgan (Cubs de Sudbury), Adam Shillinglaw              
(Lumberjacks de Hearst) et Cole Miller (Lumberjacks de Hearst), ont été nommés 
les trois étoiles de la dernière semaine — semaine 5 des séries éliminatoires — 
pour la période se terminant le dimanche 20 avril.

Par Gilles Péloquin

Deux joueurs des Lumberjacks parmi les 
trois étoiles de la semaine  
dans la LHJNO CALENDRIER SÉRIE  

FINALE 2025

EN DIRECT SUR LES ONDES DE VOTRE RADIO CINN 91,1 !!! 
OU RENDEZ-VOUS AU BAR Ô LOUNGE !!!

LES SÉRIES ÉLIMINATOIRES DES 
LUMBERJACKS  

 
À la maison et  
sur la route !

Présentées par Expert Chevrolet Buick GMC Ltd.

VS
Ô

L O U N G E  
H E A R S T  L E G I O N  B R  1 7 3

SOYEZ LE 
7e JOUEUR 
JUSQU’EN 
FINALE !!!

SEPT SÉLECTIONNÉS EN CINQ SEMAINES... Cinq semaines d’action 

dans les séries éliminatoires du circuit Mazzuca et déjà sept joueurs des       

Lumberjacks sélectionnés comme étoiles de la semaine. Félicitations jusqu’ici 

aux DonHeaven Veilleux, Adam Shillinglaw (2 fois), Mathieu Comeau, Alexandre 

Boivin, Tyler Patterson et Cole Miller pour leurs exploits.
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Le « beau rêve » fut toutefois de 
courte durée, car les champions   
en titre de la ligue étaient prêts, et 
ils l’ont prouvé avec des victoires 
convaincantes de 6 à 1 mardi soir, 
puis de 5 à 1 mercredi soir dans le 
« château fort » des Lumberjacks. 
L’équipe de Marc-Alain Bégin    
fera donc face à l’élimination ven-
dredi soir (25 avril) à 19 h 30, au 
Complexe sportif Gerry McCrory 
Countryside de Sudbury. Elle vient 
de subir trois défaites consécutives 
dans cette série finale 2025 face 
aux Cubs.  

DÉFAITE DE 6 À 1  
MARDI SOIR…  

On s’attendait à voir les Jacks      
rebondir après avoir « échappé » 
la victoire lors du deuxième match, 
le week-end dernier à Sudbury,    
en prolongation (5 à 4), surtout 
devant leurs partisans à la maison. 
Cependant, les Cubs étaient bien 
prêts, et cela s’est vu sur la glace du 
Centre récréatif Claude-Larose, où 
ils ont signé une victoire convain-
cante de 6 à 1 pour prendre les   
devants 2 à 1 dans cette finale          
4 de 7 de la LHJNO. 
Une foule de 496 spectateurs           
« payants », selon les chiffres de   
la ligue, était présente pour ce 
troisième match de la série. Seul 
Mathieu Comeau (6e des séries) a 
réussi à tromper la vigilance du 
gardien des Cubs, Karsen Chartier, 
qui a repoussé 32 des 33 tirs 
dirigés vers lui, décrochant ainsi 
une 10e victoire en séries 2025 en 
onze sorties. 

Le but de Comeau, inscrit à la        
5e minute de jeu, a donné un court 
espoir aux partisans. Mais les Cubs 
ont ensuite enchaîné six buts    
consécutifs sans riposte, inscrivant 
deux filets à chacune des trois péri-
odes. Un vieil adage du hockey dit : 
« L’équipe qui gagne le 3e match 
d’une série a de bonnes chances de 
remporter la série. » 
Les buteurs des Cubs dans ce 
match : Matéo Signoretti (1er et 2e), 
Lucas Signoretti (15e), Ben Harris 
(4e), Noah Kohan (4e) et Nolan 
Newton (8e). Le gardien des Jacks, 
Alexandre Boivin, a accordé cinq 
buts sur 28 tirs. Le sixième but, 
celui de Matéo Signoretti, a été 
marqué dans un filet désert à 
16:39 de la dernière période. 
Les Cubs ont marqué un but en 
quatre avantages numériques, 
alors que les Jacks ont été blanchis 
en trois tentatives avec l’avantage 
d’un homme.  

DÉFAITE DE 5 À 1  
MERCREDI SOIR…  

De mal en pis pour les Jacks, avec 
une troisième défaite consécutive 
dans cette série, cette fois par la 
marque de 5 à 1 mercredi soir à 
Hearst. Les Cubs remportaient 
ainsi le quatrième match de la       
finale de la LHJNO, prenant les 
devants 3 à 1 dans la course pour 
une deuxième conquête consé-   
cutive de la Coupe Copeland – 
Trophée McNamara dans le circuit 
Mazzuca. 
Contrairement à mardi, où les buts 
étaient répartis, Sudbury a cette 

fois inscrit ses cinq buts avant    
que les Lumberjacks ne répliquent 
tardivement. Henri Ouellet (5e) a 
sauvé l’honneur à la 10e minute de 
la troisième période, en avantage 
numérique, alors que le pointage 
était déjà de 5 à 0. 
Le gardien Karsen Chartier          
(11 victoires en 12 matchs élimi-
natoires) a une fois de plus été    
excellent, stoppant 44 des 45 tirs 
des Jacks, dont 19 en deuxième 
période. 
Chez les vainqueurs, les buteurs 
furent : Daks Klinkhammer (5e et 
6e), Lucas Signoretti (16e), Nolan 
Newton (9e) et Eidan Macartney 
(1er). Alexandre Boivin a cédé    

cinq fois sur 28 lancers en 50 minutes 
et 29 secondes, avant de céder sa 
place au gardien auxiliaire Owen 
Bonthuis, qui disputait son premier 
match des séries. Bonthuis a été  
parfait avec huit arrêts sur huit tirs. 
 

DANS LE VESTIAIRE… 
Selon les chiffres de la LHJNO, 
450 spectateurs payants ont assisté 
au 4e match mercredi soir à 
Hearst, pour une moyenne de   
473 fans sur les deux matchs de la 
semaine, comparativement à une 
moyenne de 915 spectateurs pour 
les deux joutes à Sudbury. 
Les Lumberjacks ont dominé en 
tirs : 78 lancers (moyenne de 39) 
contre 62 pour les Cubs (moyenne 
de 31) lors des deux matchs dis-
putés à Hearst. Cependant, en 
avantage numérique, les Cubs ont 
eu le dessus avec 3 buts en 9 occa-
sions, contre seulement 1 but en    
6 tentatives pour l’Orange et Noir. 
Le joueur de l’année de la LHJNO, 
l’attaquant Lucas Signoretti, conti-
nue de dominer les séries avec    
32 points (16 buts, 16 aides) en   
12 matchs, soit une avance de 10 
points sur son coéquipier Spencer 
Horgan (22 pts) et DonHeaven 
Veilleux (20 pts), qui complète le 
podium des marqueurs. 
Statistique impressionnante : 
Lucas Signoretti, numéro 91 des 
Cubs, totalise 62 buts en 62 
matchs combinant saison régulière 
(50 matchs) et séries éliminatoires 
(12), pour une moyenne d’un but 
par match. PHÉNOMÉNAL dans 
le hockey junior canadien.

Double défaite des Lumberjacks à domicile 
contre les Cubs qui « fait mal »

Suivez Gilles Péloquin tous les jeudis, et vous ne manquerez rien de l’action avec vos Lumberjacks !

La série finale de la LHJNO était à égalité, une victoire de chaque côté entre l’Orange et Noir et les Cubs 
de Sudbury. Elle se poursuivait à Hearst cette semaine (mardi et mercredi) pour les matchs trois et     
quatre. Tout portait à croire que deux victoires devant les partisans du Centre récréatif Claude-Larose 

étaient possibles, ravivant l’euphorie de 2019 et l’espoir de remporter la Coupe Copeland – 
Trophée McNamara dans le circuit Mazzuca.Par Gilles Péloquin

LES LUMBERJACKS FERONT FACE… … à l’élimination lors 
du match no 5 de la série finale 2025, ce vendredi 25 avril à       
19 h 30 au Complexe sportif Gerry McCrory Countryside de Sudbury. 
Les champions en titre (2024) mènent actuellement la série trois 
victoires à une.

Cubs vs Lumberjacks le 23 avril 2025  Photo : Lumberjacks/web

Cubs vs Lumberjacks (22 avril) but de Mathieu Comeau  Photo : Lumberjacks/web
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GAGNE 5000 $
WIN $5000 !

705.372.3840
 

Hearst, ON
justroo昀ng.renovations@gmail.com

Appelle JUST ROOFING dès aujourd’hui afin d’obtenir une ESTIMATION 
GRATUITE et réserve ta place pour un tout nouveau toit — en plus, cours la 
chance de gagner gros grâce à nos tirages hâtifs (Early Bird) exclusifs !

Call JUST ROOFING today for your FREE estimate and lock in 
your spot for a brand new roof — plus, get a chance to win big in 
our exclusive Early Bird draws!

705 372-3840

Note-le dans ton agenda !  
Le GRAND tirage final  

aura lieu en direct le 17 octobre 
sur les ondes de CINN 91,1 —
 branche-toi et ne manque pas  

ta chance de gagner ! 
— 

Mark your calendars!  
The BIG Grand Prize Draw 
goes live on October 17th on 
CINN 91.1 FM — tune in and 
don’t miss your chance to win!

🎉 GAGNE GROS AVEC LES TIRAGES HÂTIFS ! !🎉 

 

Réserve ton nouveau toit dès aujourd'hui  

et tente ta chance pour gagner des prix incroyables! 

 !📅 16 mai – 💰 Prix en argent de 1000 $ 

📅 20 juin – 🎁 Cadeau surprise 

📅 18 juillet – 🎁 Cadeau surprise 

📅 15 aout – 💵 Prix en argent de 500 $ 

📅 19 se tembre – 🎁 Cadeau surprise 

 

✨ Plus tôt tu réserves, plus de chances tu as de gagner ! 

📞 Appelle  Just Roofing dès maintenant pour ton ESTIMATION GRATUITE! 

 
 

 

🎉 WIN BI ! WITH EARLY BIRD DRAWS! 🎉 

Reserve your new roof today & enter for your chance to win amazing prizes! 

 

📅 May 16 – 💰 $1,000 Cash Prize 

📅 June 20 – 🎁 Surprise Gift 

📅 July 18 – 🎁 Surprise Gift 

📅 August 15 – 💵 $500 Cash Prize 

📅 September 19 – 🎁 Surprise Gift 

 

✨ The earlier you book, the more chances you have to win! 

📞 Call Just Roofing Now for your FREE estimate!

SUR UNE NOUVELLE TOITURE / ON A NEW ROOF

** Tous les tirages se feront en ondes à CINN 91,1 

** All draws will be held on air at CINN 91.1


